
Les premieres presences roumaines a Montreal 
(fin du XIXeme_debut du XXe siecle) 

Daniel Florin Predoiu 

Keywords: Roman ian & Jewish Emigration I lmmigration; Bukovina; Montreal; 
Canada 

Reconstituer l'histoire des debuts de la communaute roumaine montrealaise 
represente un veritable defi pour le chercheur, confronte aujourd'hui a la fois au 
manque presque total d'inforrnations sur le sujet - peu aborde jusqu'a present - et a 
une certaine indifference de la part des membres de la communaute par rapport a 
toute tentative serieuse de recherche dans une telle direction. Pourtant, le theme ne 
devrait pas etre sans interet, ni pour l'historiographie roumaine, ni pour Ies etudes 
ethniques canadiennes, traitant de I 'etablissement de la premiere vague 
d'immigrants est-europeens au Quebec et au Canada, a la fin du XIXc et au debut du 
XXe siecle. 

Quelques donnees statistiques 
II existe peu de donnees quantitatives sur Ies premiers Roumains 

montrealais. Bien que leur immigration commence timidement dans Ies deux 
dernieres decennies du XIX" siecle, le premier recensement canadien qui en fait 
mention est celui de 1901 1

, qui denombre 790 personnes nees en Roumanie et 
vivant alors au Quebec2, sur un total de 1.066 personnes nees en Roumanie et vivant 
dans l'ensemble du Canada (74% du total)'. Ceci nous perrnet d'affirmer que plus de 
deux tiers des immigrants en provenance du Royaume de Roumanie et arrives au 
Canada autour de 1900 habitaient au Quebec lors du recenscment de 190 I. Parmi 
ceux-ci, un nornbre de 594 individus etaient de "nationalite" roumaine\ c'est-a-dire 
- selon l'usage qu'on donnait au Canada au concept de "nationalite" a l"epoque~ --

1 Malheurcusement, ic recensemcnt de 1891 n ·a pas pris cn comp te I 
0

t1rigine cthnique des 
rcpondants. 
' Cr. le tabkau Lieu de naissance c/(' la populat hm /Jar pm,·inces. dans Quatril!me recensement du 
Canada./'}()/, I: Population, Ottawa 1902, p. 417. 
'· Idem. 
4 Cf. le tableau Sationalires. dans Quarrieme recensemenr du Canada. p. 411. 
' Selon le commissairc special du recensement de 190 I, Archibald Blue. ··ie mot na:ionalih; 
signilie le pays auqucl une personne doit allegeance·· (cf. Quarrihnc recememrnr du Canada. p. 
XXIV). 
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devaient encore allegeance au Royaume de Roumanie, le reste d'entre eux etant deja 
naturalises Canadiens6

. 

Les chiffres mentionnees plus haut, apparemment exactes7
, demandent 

neanmoins beaucoup de precaution de la part de l'historien pour au moins deux 
raisons: elles ne font pas reference a )'origine ethnique des repondants et elles 
n'incluent pas necessairement tous Ies immigrants roumains arrives au Canada a 
l'epoque. Ces deux aspects, tres importants pour la demographie de la communaute 
roumaine montrealaise d'avant 1918, demandent d'etre discutes ici plus en detail. 

Pour ce qui est de !'origine ethnique, soulignons tout d'abord la definition 
donnee par Ies auteurs du recensement canadien de 190 I a cette notion, c 'est-a-di re 
"mot qui signifie la race ou la tribu a laquelle une personne appartient ou dont elle 
descend"8

• Dans cette perspective, le volume li du recensement de 1901, publie par 
le gouvemement d'Ottawa en 1902 et qui est la source officielle pour le decompte de 
la population canadienne du debut du XX" siecle, ne mentionne pas Ies Roumains en 
tant que population d'origine ethnique specifique, ceux-ci y etant enregistres sous la 
rubrique "origines diverses"9

. Ce qui est pourtant interessant c'est que - a la meme 
epoque - l'Annuaire statistique du Quebec et l'Annuaire statistique du Canada, 
publient successivement, pendant plusieurs annees, des extraits plus detailles du 
meme recensement canadien de 190 I concemant tout particulierement la Bel le 
Province et la, Ies Roumains apparaissent enfin - curieusement, eux et Ies Bulgares 
sont comples ensemble 10 

- sous la rubrique "origine ethnique". On en denombre 
ainsi 151 personnes d'origine ethnique Roumaine et Bulgare vivant au Quebec 11 en 
1901, sur un total de 354 personnes d'oriş}ne ethnique Roumaine et Bulgare vivant 
dans l'ensemble du Canada (43% du total)-. 

La deuxieme raison pour laquelle le nombre des Roumains recense en 190 I 
-· tout comme en 191 I, d'ailleurs - ne reflcte pas nccessairement !cur nombre reci 
tient au foit qu'une bonne partie des Roumains arrives au Canada avani 1918 se 

"Car. srlon Ic mcmc commissairc. "'toute personne dont la demcure est au Canada. ayant des droits 
de cito) cnnetc. soit par naissa11cc ou naturalisation. appartiem a la nationalite canadienne. quel que 
soit son origine et son lieu de naissance"' (Qualrieme recensemrnl du Canada. p. XXIV). 
' Parce quc se nffcrant surto111 aux Roumains nes au R,,y:1u111e de RL•umanic ct non pas aux 
Roumains de l'Autriche-1-longric. qui allaient choisir par milliers a travcrser 1·ocean au debut du 
XXe siecle. 
~ Archibald Blu.:. dans Qua1rie111c rC'Cen.1em<'11l du Canada, p. XXIV. 
'' Cf. le tableau Popula/ion par origines. dans Qualrieme recensemenl du Canada. p. 284-285. 
111 li est dillicik d'cxpliquer pourquoi Ies Roumains sont inscrits dans Ies tableaux publies dans Ies 
deux Annuaires statistiques a cote des Bulgares. avec lesquels ils n'ont rien en commun. ii part leur 
voisinage gcographiquc. L ·explication la plus proche de la realite lien\ probablement ii la mise en 
page des resultats du reccnsement canadien de 190 I. leur petit nombre ne justi liant pas. aux ycux 
des editcurs. dcux rubriqucs differcntcs pour Ies deux ethnies. 
11 Voir le tableau La popula/ion du Quehec suivanl /"origine aux divers rC'CC'/lsemenls, 
dans Annuaire slalisliquc de Quehec. /914, Quebec 1914, p. 67. 
1 ~ C r. tablcau Origine.1· de la popula/ion du Canada en 190 I el I 911. son augmenlalion dans ces dix 
a1111ees el Ies proporlions pour ce,1/ de la popula/ion, dans Annuaire du Canada I 9 I:!, Ottawa 
1914. p. 23. 
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declarent encore ă l'epoqueu - et sont donc identifies en tant que tels par Ies 
autorites canadiennes d'immigration comme des sujets autrichiens ou 
"bucoviniens". C'est la raison pour laquelle certains d'entre eux doivent etre 
"recherches" dans Ies deux recensements, de 190 I et 191 I, soit sous la rubrique 
"Ethniques nes en Autriche-Hongrie" 14

, indiquant leur pays de naissance, soit sous 
celle, indiquant leur region d'origine, d'"Ethniques Bucoviniens" 15

• Cela nous fait 
croire que le nombre total des Roumains vivant au Quebec, et donc ă Montreal, au 
debut du siecle, etait plus grand en realite 16 que celui mentionne par Ies statistiques 
officielles canadiennes dont nous disposons aujourd'hui 17

• 

Ce nombre connaît une relative croissance jusqu'ă la Premiere Guerre 
mondiale et cela grâce ă deux facteurs: ă la natalite de la population communautaire 
(phenomene sur lequel nous n'avons pas des donnees precises, donc impossible ă 
mesurer) et ă l'immigration (le principal facteur de croissance demographique pour 
la jeune communaute roumaine montrealaise jusque dans I' entre-deux-guerres ). 

Bien que nous ne disposions pas de chiffres annuels exacts pour Ies 
Roumains immigres dans la region de Montreal de 190 I ă 1914, nous connaissons -
grâce ă l'Annuaire statistique du Canada sur 1913, publie par le gouvemement 
federal en 1914 18 

- le nombre de personnes de "nationalite" 19 Roumaine et 

13 Elani donne leurs reg1ons d'origine - la Bucovine el la Transylvanie - des provinces 
majoritairement roumaines, soumisesjusqu'a la Premiere Guerre mondiale a l'Autriche-Hongrie. 
1
~ Au Quebec, le nombre de ceux-ci a ete, par exemple, de 70 I en 190 I sur un total de 28.407 

personnes nees en Autriche-Hongrie, dans l'ensemble du Canada (cf. Qualrieme recensemenl du 
Canada, p. 417). Bien que Ies rccenseurs de 190 I se donnent la peine de mentionncr que la 
populat ion provenant de I" Autriche-Hongrie est tres heterogene, comprenant --ies Bohemiens, 
Galiciens, Polonais et Slaves" (cf. Ibidem, p. 284-285). ils --oublient" Ies Bucoviniens. habitants de 
l'une des 18 provinces de l'Empire Austro-Hongrois. 
1
' Avani la Premiere Gucrre mondiale, un scul rccensemenl -- celui de I 9 I I -· a enrcgistre Ic 

nombre des „Bucoviniens" (personnes nees en Bucovine). Celui-ci etait a l'epoque de 9.960 
personnes dans I' ensemble du Canada, soit O, 14% de la population canadienne. En 190 I Ies 
Bucoviniens elaienl encore compris sous le tenne generique de ··Autrichiens•· (cf. le tahleau 
Origine.1· de la pop11/a1ion en /90 I el I 9 I I ... , dans Annuaire du Canada I 9 I 2, p. 23 ). 
16 Yoir dans ce sens l'affirmation de James S. Woodswonh. qui. cn I 909, cstimait la population de 
Montreal de la maniere suivante: ··.411 estimate of this .foreign population o/ .\1011/rea/ gn-es us !he 

.fh!loll"ing· Jcll"s. 40.()00 10 45.000. flalians. 8.000 to /O.OOO: Chine.ff. I.OOO .. ~1rians. 800 Io I.OOO. 
1ri1h a considerah/e 1111mher o/ Grffks am! Roumanians and a sprinkling of a/mos/ al/ other 
nalionalilies" (cf. James S. Woodswonh. S!ran[!_ers 1vi1hi11 our gales or coming Canadian.1·. îorontc> 
1909. p. 258 ). 
i; Cc qui est sLir c·est que Ies recensements canadiens d'avant Ies annees l940-1950 doivcnl etre 
traites avec beaucoup de precaution par l 'historien, vu l'epoquc de leur rcalisation. Cest pourquoi 
Charles H. Young ecrivait deja cn I 93 I. cn parlant du nombre des Ukrainiens etablis dans Ies 
Prairies au debut du XX" siecle: "There are no reliahle slatislics as Io !he 1111mher ol Likrainians i11 
Wes/em Canada. The con.fi1sion in nome11cla111re. !he .fi:mfl1· ofjicial classi/icalion and !he 
incompelence ol /he census enumeralors c·ombine Io leave us l'<'rr much i11 Ilie dark" (ci". C. H. 
Young, The Ukrainian Cunadians. A s1udv in assimilalion, Toronto 1931. p. 11 ). 
18 Cf. le tableau Arrive.1· aux ports i111erieurs el oceaniques du Canada pendan/ Ies a1111ee.1 .fiscales 
I 901-/9/4, public dans Annuaire du Canada /9 I 3, Onawa I 9 I 4, p. I 08-109. 
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"Bucovinienne"20 arrivees aux ports interieurs et oceaniques du Canada durant la 
meme periode. Ce nombre evolue en quelque sorte de maniere fluctuante, tel que 
montre dans le tableau I: 

Annee 
d'arrivee / 1901 1901 1903 1904 1905 1906 1907 
N ationalite 

Roumaine 152 551 438 619 270 396 431 

Bucovinienne --- --- 1.759 1.578 1.123 1.355 229 

Annee 
d'arrivee / 1908 1909 1910 19// 1912 1913 1914 
Nationalite 

Roumaine 949 278 293 511 793 1.116 1.504 

Bucovinienne 2.145 1.546 725 700 328 687 1.549 

Tableau I: Nombre des Roumains arrives aux ports interieurs et oceaniques du Canada 
entre I 90 I et 1914 

Vu que Ies trois ports principaux par lesquels Ies Roumains - tous comme 
Ies autrcs Est-europeens, d'ailleurs - penetraient au Canada au debut du XX" siecle 
etaicnt Ies trois ports oceaniques situes sur la cote Atlantique (la viile de Quebec, 
celle de Halifax en Nouvelle-Ecosse et celle de Saint John, en Terre-Neuve), 
Montreal n:presentait incontestablcment pour tous ces gens sinon une destination 
finale, au moins leur principal lieu de passage vers I 'Ouest canadien. II est certain 

19 Nous rappelons que le concept de ··nationalite„ fait referencc ii l'epoque au pays envers lequel la 
personne devait allegeance (ou ce qu·on appelle aujourd'hui la „citoyennete'") et non ii !'origine 
ethnique de la personne recensce. 
!O Pour ce qui est de la ··nationalitc Bucovinienne .. , telle qu'entendue par Ies recenseurs canadiens 
du debut du XX< siecle. ii faut mentionner qu'elle fait rcference aux personnes nees en Bucovine 
(I 'une des provinces de I' Empire Austro-Hongrois, de population majoritairement roumaine, mai 
comprenant aussi diverses minorites ethniques, dont Ies plus importantes etaient Ies J uifs, Ies 
Allemands et surtout Ies Ruthenes/Ukrainiens), c'est-it-dire it toutes Ies ethnies habitant la 
Bucovine de l'epoque. Ies Roumains y compris. D'ou une certaine circonspection que l'historien se 
doit d'afftcher envcrs de tels chitTres. 
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donc qu'une partie d'entre eux y ont elu domicile, sans qu'on puisse aujourd'hui en 
preciser le nombre exact. 

De meilleurs renseignements sur la problematique qui nous interesse ici 
nous sont foumis par le recensement canadien de 191 I. Mieux structure et 
comprenant plus de rubriques que celui realise dix ans auparavant, celui-ci nous fait 
part tout d'abord d'une importante croissance numerique quant aux personnes nees 
en Roumanie2 1 et etablies au Quebec avant cette date. Le nombre de celles-ci s'eleve 
a l'epoque a 3.697 personnes, sur un total de 7.991 _personnes nees en Roumanie et 
vivant dans l'ensemble du Canada (46% du total)2-. Pourtant, la plus interessante 
conclusion qui se degage de ces chiffres c'est que - comparativement a 1901 -
l'immigration roumaine en sol canadien s'est diversifiee, de sorte que le Quebec ne 
represente plus la province de destination par excellence des personnes nees en 
Roumanie et immigrees au Canada (seulement 46% de ces demieres habitant au 
Quebec en 1911, par rapport a 74% en 1901 ), celles-ci choisissant de plus en plus 
d'autres provinces pour s'y etablir (Ies Prairies, surtout). 

Sur Ies 3.697 personnes nees en Roumanie et vivant au Quebec au 
recensement de 1911 on comptait 1.927 hommes (dont 978 hommes deja naturalises 
canadiens et 949 etrangers) et 1.770 femmes (dont 1.009 femmes deja naturalisees et 
761 etrangeres)23. Pour ce qui est du nombre des personnes nees en Roumanie et 
habitant precisement la viile de Montreal en 1911, celui-ci etait de 3 .405 individus, 
dont 1.727 hommes et 1.678 femmes. Panni Ies 1.727 hommes, 1.193 etaient des 
hommes âges de plus de 21 ans, dont 641 deja naturalises canadiens et 552 
' 04 etrangers- . 

Comme nous l'avons deja souligne, le concept de personne "'nee en 
Roumanie" fait reference exclusivement, lors des recensements canadiens de 190 I et 
1911, aux personnes nees sur le territoire du Royaume de Roumanic, peu importe 
leur origine ethnique2

\ et n'inclut donc pas - pour des raisons objectifs - Ies 
Roumains nes en Transylvanie et en Bucovine, des provinces appartenant a l'epoque 
a I' Autriche-Hongrie. Si Ies enqueteurs du recensement de 190 I avaicnt choisi 
d'inscrirc ces deux dernieres categories de Roumains sous la rubrique generale 
"personnes nees en Autriche-Hongrie'", ce sera un peu different dans le cas du 

:'I (\:•lf4-• f'(,i,-i·i. Ic, n·,:~•nq•11r" 111ili~l·n1 le, con~·ep1, dl' .. lic11 ci,· nai",nncr- ,•f cilnycnncll~ .. (q11i 

remplace celui de ··nationalite". utilise en 190 I). respccti\'emcnt d'"originc" (ci'. Cinquicme 
recensemenl du Canada I 9 I I. II: Reli!!,ions. origincs. lieux de naissance. citm·ennete. inslmction el 
in/irmires. par pmi·inces. district.1· el so11s-disrricrs. Otlawa 191 :l. p. I ). 
22 C f. Ic tableau Repar/ilion de la populat ion d 'r,rigine e1ra11gae classifiee c(aJll'es le pm·., de 
naissance el par pro1·ince. I 9 I I. publie dans Ic Rapport special ele la populat ion nee ,i 1 ·c;ll'lln!!,er 
Rclei·e des regis!res du cinq11ihne rccensemenl du Canada. juin IC) I I. Ottawa 19 ! 5. p. 14-15. 
2

' Cf. le tableau Population d'origine etrnngcre dam la pro1·ince ele Quehec. en /9/ I. classifiee 
c/'aprcs le pays ci 'origine. dans Annuaire slalistique du Quehec. 1917. Quebec 1917. p. 68. 
2

~ Ces demiers chi ffres. faisant rcterence aux personnes nees cn Roumanic ct habitant la viile de 
Montreal. incluent aussi Ies Bulgares (cf. Ies tableaux Lieu de naissance de la pupulatiun des cite.1· 
el ri!les de 7. ()(i() el plus. public dans Cinquiemc rece11sc111e111 du Canada. p. 426 et _\'omhre des 
hommes de 21 ans. d ·origine etrangere. etahlis en 19 ! ! dans Ies 1·i!!es de 15. OOO hahitc1111s 011 plus 
el class/fies d 'apres leur citoyennete el leur pays de naissance, publie dans Rapport special. p. 42. 
c5 Des Roumains d'origine juive surtout. 
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reccnsement de 1911. Ainsi, vu le grand nombre des personnes originaires de 
Bucovine et immigrees au Canada durant la premiere decennie du XX" siecle, Ies 
recenseurs de 1911 ont choisi de creer une rubrique speciale pour Ies personnes nees 
en Bucovine, toutes origines confondues26

. Ce qui fait que nous ne pouvons pas 
connaître le nombre exact des personnes nees en Transylvanie et immigrees au 
Canada a I 'epoque - celles-ci etant inscrites dans le recensement de 1911 sous la 
meme rubrique qu'en 1901, de "personnes nees en Autriche-Hongrie"27 

- mais que 
nous pouvons savoir le nombre precis des personnes nees en Bucovine (toutes 
origines ethniques confondues) et ayant opte pour l'aventure canadienne avant 191 I. 

Ce nombre s'elevait en 1911 a 10.280 personnes, dont 6.164 hommes et 
4.116 femmes28

, habitant pour la plupart Ies Prairies, la province de Quebec 
accueillant seulement 92 deces personnes, dont 67 hommes et 25 femmes 29

. La viile 
de Montreal accueillait, quant a elle, selon le meme recensement de 1911, seulement 
87 personnes nees en Bucovine - dont 63 hommes et 24 femmes - sur un total de 
470.480 personnes30

, ce qui represente moins de 1 % de la population totale de la 
metropole montrealaise de l'epoque. 

Tout comme dans le cas du recensement de 1901, le recensement canadien 
de 1911 fait la difference, tres importante, entre le pays de naissance de I 'individu 
recense et !'origine ethnique de celui-ci, definie comme "retracee par le pere"31

• Dans 
cette ~erspective. on compte 5.875 personnes d'origine roumaine au Canada en 
1911 1

- - dont 4.334 hommes et 1.541 femmes 11 
- pour 7.991 personnes nees en 

Roumanie et vivant au Canada a la meme epoque. Similairement, Ies 618 personnes 
d 'origine roumaine vivant au Quebec en 1911 34 

- dont 542 hommes et 76 femmes 3
) -

ne representent que I /6 de 3.697 personnes nees en Roumanie et vivant dans la Belle 
Province lorsque le recensement a ete realise. Pour ce qui est de la viile de Montreal 
plus specitiquement, cet ecart est encore plus grand, de sorte qu 'en I 9 I I on y 
comptait seulement 253 personnes d'origine roumaine et bulgare36 pour 3.405 
personnes nees aux Royaumes de Roumanie et de Bulgarie et vivant dans la meme 
metropole a l'epoque. 

'" C\:st-a-din: principakmcnt p,1Lir Ies Roumains et Ies Ruthi:ncs. mais aussi pour Ies Polonais. Ies 
Allcmands. ks .luifs. etc. 
,- Au ()uchcc. Ic nomhrc ck cclles-ci a etc ltoutes origincs conlondues). de 3.860 t'n 191 I sur un 
total de 121.430 p.::rsonncs necs en Autriehe-Hongrie. dans l'ensemblc du Canada (cf. le tableau 
Repartitio11 de la pop11/atio11 d"<wigine etrangere classi/iee d"apres le pays de nais.1·a11cc et par 
pro1·ince. / IJ I I. dans Rapport special. p. 14 ). 
,x C[ le tahleau l.ieu de 11aissance de la population par prorinces. dans Cinquieme recenseme111 du 
Canada. p. 440. 
'

9 /hidem. p. 442. 
w cr. Ic tablcau Lieu de naissa11ce de la population des ci/es et rilles de 7.1100 et plus. dans lhidem, 
p. 426. 
11 

Cf. lhidem. p. V. 
1

' Roumaine el bulgare (cf. Ic tableau Origine de la popu/afion par districts, dans lhidem. p. 340). 
11 Cf. le tableau Populat ion par origines. hommes el femmes. par provinces. dans lhidem. p. 369. 
1

• Roumaine ct bulgare (cf. le tableau Origine de la population par district.1·, dans Ibidem, p. 340). 
"Cf. le tableau Pop11latio11 par origine.1·. hommes etfemmes. par pr01·inces. dans Ibidem, p. 369. 
16 Cf. le tableau Origi11e.1· pour Ies principale.1· ci Ies. I 9 I I, dans Ibidem. p. 3 72. 
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II nous reste a discuter le cas des "Bucoviniens", un de plus interessants, vu 
que Ies recenseurs de 191 I font reference a ceux-ci non seulement en tant 
qu'individus "nes en Bucovine", ce qui est parfaitement correct, mais aussi -
etrangement37 

- en tant que personnes d'origine Bucovinienne (!). Comme ii n'a 
jamais ete question - pour aucun des pays qui a administre ce territoire tout au long 
de l'histoire, tout comme pour aucun anthropologue serieux - d'une "ethnie 
bucovinienne", ii est difficile de comprendre en quoi, selon Ies autorites canadiennes 
de I 911, Ies 9.960 personnes d"'origine bucovinienne"38 et habitant le Canada a 
l'epoque du recensement, etaient-elles differentes de 10.280 personnes nees en 
Bucovine et vivant au Canada a la meme epoque. Ou pourquoi on comptait 120 
personnes d'"origine bucovinienne" au Quebec19 et seulement 92 personnes nees en 
Bucovine dans la meme province? Ou pourquoi encore y avait-il a Montreal en I 9 I I, 
87 personnes nees en Bucovine mais seulement 37 personnes d"'origine 
bucovinienne"40? Qu'est-ce que d"'origine bucovinienne" signifie dans ce contexte? 
S'agit-il, en fait, des Roumains bucoviniens - tel que nous sommes enclins a le croire 
- et qui, etant donne leur anciennete et leur majorite numerique en Bucovine, se 
declarent d'origine "bucovinienne" ou s'agit-il d'une erreur flagrante des recenseurs 
canadiens, incapables de comprendre le contexte sociopolitique austro-hongrois/ 
bucovinien de l'epoque? Difficile de repondre a une telle question, en nous basant 
seulement sur Ies donnees officielles canadiennes dont nous disposons aujourd'hui, 
donnees que nous avons essayees de resumer - pour une meilleure comprehension de 
la problematique discutee ici - dans Ies deux tableaux li et III: 

Sources statistiques 
utilisees 

Personnes ... 

Les recensements canadiens de 
1901 / 1911 

au Canada 
dans 

la prtwince de 
Quebec 

a Montreal 

,- Aien que l'ordre des organisateurs du recensement semhk avoir .:te trt:s clair a cet cgard (« Pour 
Ies personncs nces dans ic Royaume-Gni de I" Autriche-Hongrie. Ic reccmcur dnit prendrc ~oin de 
donner Ies noms des prO\ inces de naissa11ce. saniir Autriche. lfohi:mc. Ho11gric. lialicie. etc ». cf. 
Ci11q11ii>111c rece11se111rnl ... ed. cil„ p. V). Ic~ rcce11seurs ne· sembknt pa~ a,oir compris -
prohablement. par ig11orance -· que la Bu..:ovine. en tanl que 1·unc des 18 prminccs de l"Autrichc­
Hongric, ctait hahitec par plusicurs populatio11s. d'origines cthniqucs diffcrcntcs ci 11011 pas par u11c 
seule etlrnie, « huc0\·i11ie1111e ». 
'" D0111 5.514 hommes et 4.446 lcmmes (ci'. Ic tablcau « Populatio11 par origincs. hommes et 
lcmmes, par provinces, dans Cinquii>me rece11seme111 ... ed cir .. p. 3o9\. 
10 

D0111 103 hommes et 17 fernmes (cf. le tahleau « Population par origines. honum:s et lemmes. 
par provinces ,>. dans Cinquieme recensemenl ... ed cir .. p. 369). 
4° Cf. le tableau « Origine de la population pour Ies principales cites. 191 I ». dans Cinquii>me 
recensemenr ... ed. cir., p. 372. 
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nees 
au 

Royaume de Roumanie 1.066 / 7.991 790 I 3.679 --- I 3 .405 
(la Bulgarie confondue, 
dans le cas de Montreal) 

d'origine roumaine 
(mais comprenant aussi 354 I 5.875 151 / 618 --- I 253 

celle.1· d 'orif!ine bulgare) 

nees en Bucovine --- I l 0.280 --- I 92 --- I 87 

originaires de Bucovine --- I 9.960 --- I 120 --- I 3 7 

Tableau II: Les Roumains au Canada, au Quebec et a Montreal en I 90 I et I 9 I I 

Source statistique Le recensement canadien de 
utilisee 1911 

~ 
dans 

au Canada la province de a Montreal . 
Quebec 

. 
nees 7.991 3.697 3.405 
au dont dont dont 

Royaumede 4.522 3.469 1.927 1.770 1.727 1.678 
Roumanie hommes femmes hommes femmes hommes femmes 

(la Bulgarie 
confondue. 

dans le cas de 
Montreal 

d'origine 5.875 618 253 
roumaine dont dont dont 

(mai.,· comprenant 4.334 1.541 542 76 
aussi ce/Ies hommes femmes hommes femmes S /O S /O 

d'origine 
bulgare) 

10.280 92 87 
dont <lont dont 

nees en Bucovine 6.164 4.116 67 25 63 24 
hommes fcmmcs hommes femmes hommes femmes 

9.960 120 37 
originaires de dont dont dont 

Bucovine 5.514 4.446 103 17 
hommes femmes hommes femmes s / o S /O 

Tableau III: Les Roumains au Canada, au Quebec et a Montreal en I 911 

Comment interpreter finalement tous ces chiffres? Peut-etre en soulignant 
d'abord et avant tout leur incapacite de fournir - a eux seuls - un tablcau statistique 
precis de la communaute roumaine montrealaise du debut du XXe siecle. Deux 
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elements supplementaires nous aident cependant a mieux estimer le nombre des 
personnes d'origine roumaine, membres de cette communaute, pour la periode 
d'avant la Premiere Guerre mondiale. 

Le premier de ces elements est represente par Ies resultats du recensement 
canadien de 1921, celui qui enregistre pour la premiere fois - suite a la disparition de 
I' Autriche-Hongrie et a I 'un ion de la Bucovine et de la Transylvanie a la Roumanie, 
a l'automne/hiver 1918-1 1 

- la plupart des Roumains etablis dans la province de 
Quebec, selon leur vraie origine ethnique. Cette fois-ci, leur nombre s'eleve a 1.371 
personnes-1\ dont 824 hommes et 547 femmes-1 3

_ La majorite d'entre eux - c'est-a­
dire 1.026 personnes - habitent Montreal44

, le reste vivant soit dans Ies autres villes 
de la province (I personne a Quebec, 5 a Verdun et 5 a Huli, par exemple-1\ soit 
dans Ies regions rurales du Quebec. 

Source statistique Le recensement canadien de 
utilisee 1921 

~ 
dans 

au Canada la province de a Montreal . 
Quebec 

Personnes ... 
13.470 1.371 1.026 

d'origine dont dont dont 
Roumaine 7.866 I 5.604 824 I 547 

s /O I hommes femmes hommes femmes s / o 
Tableau IV 

Le deuxieme element auquel nous pourrions faire appel pour mieux estimer 
le total des Roumains montrealais d'avant la Grande Guerre, est represente par le 
nombre des personnes nees en Roumanie et en Bucovine et arrivees dans Ies ports 

41 La Bucovine a declare son union ii la Roumanie Ic 15128 novembre 1918. tandis que la 
Transylvanie a proclame son un ion au Royaume de Roumanie Ic 18 novembre/ I" decemhre 1918. 
4

' Vers Ic mcme chiffre - de plus d'un milliers de personnes d"origine roumaim: habitant au Quebec 
aprcs la Premiere Guerre mondiale - penche Serhan Drutzu. qui dans sem livre consacn: aux 
Koumains de I· Amerique public cn 1922 a Chicago ecrit: ··l)ans la province de I 'Ontario ii ) a plus 
de 1.500 Roumains et Ruthenes. venus pour la plupart du nord de la Ruco,·ine ... Dans la province 
du Quebec Ic nomhre des Roumains approche celui de l'Ontario ... (ci'. Serban Druuu. Ro111,i11ii din 
America. Chicago 1922. p. 25 ). 
41 Sur un total de 13.470 personnes d'originc roumainc ,ivant dans l'cnscmblc du Canada. cc 4ui 
signifie quc Ies pcrsonnes d'origine roumainc vivant en 1921 a Mormeal. au Quebec. representaicnt 
environ I 0% par rapport ii toutes Ies pcrsonnes d'origine roumainc vivant au Canada (cf. Ic tablcau 
Origine.1· de la populat ion au Canada el dans lu province de Quehec. en I f.)2 J, dans A111111uire 
s/alislilJUe de Quehec. /f.)23, Quebec 1923. p. 30). 
44 cr le tableau Origine raciale de la pop11/a/io11 de nett/' ciles de 6/U)I/(/ lÎ/1/l'S el plus, (/1/ 

1ecensemenl de 1921, dans Annuaire du Canada /922-1923, Onawa 1924, p. 170. 
4

' Cf. le tableau Popula/ion recenwie suimlll / 'origine dans Ies ciles de la prul'ince de Quehcc dom 
la pop11/a1ion depassail 20.(J(J{) hahilants en 1921, dans Annuaire slatislique du Quc;hcc. 1924. 
Quebec 1924. p. 5 I . 
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oceaniques et interieurs du Canada durant Ies annees 1915-1920 et dont la situation 
se presente telle que montree dans le tableau V-16

: 

Annee d'arrivee / 
1915 1916 1917 1918 1919 1920 

Nationalite 
Roumaine 361 4 4 --- --- 21 

Bucovinienne 72 --- --- --- --- ---

Tableau V 
Les deux elements mis en evidence plus haut - c'est-a-dire le nombre des 

personnes d'origine roumaine habitant Montreal en 1921 et le nombre annuel, peu 
significatif, des personnes nees en Roumanie et entrees au Canada a l'epoque de la 
Premiere Guerre mondiale ( 1915-1920) - corrobores aux autres donnees deja 
mentionnees, nous perrnettent de degager plusieurs conclusions par rapport a la 
situation demographique de la communaute roumaine montrealaise d'avant 1914. 
Essayons donc de resumer: 

I. Etant donne Ies sources accessibles presentement, ii nous est impossible 
de savoir le nombre precis des personnes d'origine roumaine etablies a Montreal 
entre 1900 et 1914·17

_ 

2. Les sources dont on dispose actuellement - plus precisernent Ies 
recensements de 1901 et 1911 - nous donnent seulement des chiffres approximatifs 
pour Ies personnes d'origine ethnique roumaine habitant au Quebec (Montreal y 
compris) a l'epoque, le nombre total deces personnes y etant curnule et enregistre 
ensemble avec le nombre des personnes d'origine bulgare: 151 Rournains el Bulgares 
en 190 I, respectivernent 618 en 1911. 

3. Bien qu'imprecises, Ies deux chiffres indiquent un accroissement evident 
de la population d'origine ethnique roumaine vivant dans la province de Quebec 
avani 1914. 

4. Si a tout cela on ajoute le nornbre des personnes d'origine roumaine nees 
en territoire etranger -- plus particulierement en Autriche-Hongrie, mais aussi en 
Bessarabie, alors sous la domination russe -- et qui declarent a leur arrivee en sol 
canadien plutot leur citoyennete que leur origine ethnique, on realise aisement que la 
communaute roumaine montrealaise comptait a l'epoque un nombre relativement 
plus grand de personnes d'origine roumaine que Ies statistiques officielles 
canadiennes ne nous laissent savoir. 

5. li est vrai que nous ne connaissons pas le nombre precis des personnes 
d'origine ethnique roumaine vivant a Montreal avant la Premiere Guerre mondiale, 
mais ii est touc aussi vrai que nous connaissons leur nombre pour la periode 
immediate succedant la Grande Guerre: ils en sont 1.076 en 1921. 

6. Comme nous savons - statistiques et faits historiques a l'appui - que 
l'immigration canadienne en provenance des territoires habites par Ies Roumains (la 

•<• cr. le tableau An"il-es u11x ports i111erie11rs el oceuniq11es du Cunada pendanl Ies exercices 1914-
/92(), dans .4111111aire du Canada 1920, Onawa 1922, p. 124. 

•
7 Cette affirmation est valable aussi pour Ies personnes nees en Roumanie (peu importe leur 

origine ethnique) et arrivees au Quebec durant la memc periode. 
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Roumanie et I' Autriche-Hongrie) ait atteint son apogee juste avant la Grande Guerre, 
pour cesser presque totalement durant Ies annees 1915-1920-ix, ii nous est possible 
d'affirmer que le nombre des personnes d'origine roumaine habitant a Montreal en 
1914 ne pouvait pas etre de beaucoup inferieur a celui enregistre par le recensement 
canadien de 1921. C'est pourquoi nous estimons que la communaute roumaine 
montrealaise devait compter autour de 850-900 personnes a la vei/le de la Premiere 
Guerre mondiale. 

Regions d'origine versus origines ethniques 
Nous avons insiste, a plusieurs reprises, sur Ies definitions donnees par Ies 

realisateurs des recensements canadiens de 190 I et 191 I aux deux notions de 
"nationalite"-19 et "origine ethnique", applicables a tous ceux installes au Canada a 
l'epoque. Cela, pour souligner l'idee - tres importante dans le contexte qui nous 
interesse - qu'une personne nee sur le territoire du Royaume de Roumanie de 
l'epoque50 etait de "nationalite" roumaine, mais pas necessairement d'origine 
ethnique roumaine; similairement, qu'une personne nee dans Ies parties orientales de 
I' Autriche-Hongrie (la Bucovine et la Transylvanie) pouvait etre juridiquement de 
"nationalite" autrichienne, tout en etant d'origine ethnique roumaine. 

Ces deux aspects sont essentiels pour la comprehension du phenomene 
migratoire roumain a Montreal d'avant 1914. lls rendent compte tout d'abord du fait 
que le concept de "Roumain" pouvait renvoyer a l'epoque a deux realites differentes: 
au pays de naissance (la Roumanie, dont Ies citoyens etaient juridiquement des 
Roumains, sans etre pour autant tous d'origine ethnique roumaine) ou a ]'origine 
ethnique de !'individu, peu importe le pays de naissance de celui-ci. Par 
consequence, ils expriment ]'idee qu'il pouvait y avoir plusieurs pays/regions 
geographiques est-europeennes d'ou Ies Roumains montrealais de l'epoque 
pouvaient etre originaires. 

Deux sont principalement Ies pays d'origine des premiers Roumains 
montrealais: la Roumanie et l'Autriche-Hongrie, de sorte qu'on pourrait parler de 
deux etudes de cas lies aux departs des Roumains de ces regions et aux contextes qui 
ont engendres ces departs. C'est pourquoi nous allons Ies analyser tour a tour, avec 
ce qu'ils ont eu de particulier, en fonction du pays d'ou ils sc sont produits. 

1. La Roumanie 

~~ Ă cause de l'entree de deux pays dans la guem: ( en 191-1. dans le cas de I 'Autriche-Hongrie. 
respectivement en 19 I 6, la Roumanie) et puis a cause du deroulemcnt de la guerre sur le front de 
l'Est. 
H Le concept de "nationalite" est compris ici dans Ic sens que lui donnaient Ies autoritcs 
canadiennes du debut du XX" sieclc. celui de "cito~ennete". synonyme pour Ies memes autorites. a 
celui de "pays de naissance" et non pas dans le sens que lui donnait et lui donnent toujours Ies 
autorites roumaines, c·est-a-dire celui d'"ethnie··;--origine ethnique". 
'
0 Qui comprenait la Valachie, la Moldavie (Ies deux reunies le 24 janvier 1859 sous le nom de 

Roumanie) et la Dobroudja (rattachee a la Roumanie en I 878. suite au Congres de Berlin). 
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Apparue sur la carte de l'Europe en janvier 1859, suite a l'union de la 
Moldavie a la Valachie, la Roumanie 51 moderne (le Royaume de Roumanie a partir 
de 1881) jouit jusqu'a la Premiere Guerre mondiale d'une periode de developpement 
social, economique et politique sans precedent dans son histoire, qui aboutira a la 
realisation de la "'Grande Roumanie", a la fin de 1918. Ce developpement 
extraordinaire n'a pu cependant annuler l'immense retard socioeconomique et 
culturel du pays par rapport a l'Europe de l'Ouest52

. Contradictoires qu'en 
apparence, ces deux facteurs expliquent - chacun a sa fac,:on - pourquoi I' Ancien 
Royaume5

' n 'a pas connu, a la fin du XIXe et au debut du XXe siecle, le massif 
phenomene d'emigration paysanne vers l'Amerique du Nord5\ si repandu pourtant 
par~i l_es paisans roumains vivant de l'autre cote des Carpates, sous la domination 
autnch1enne· ·. 

Cela ne veut pas dire que la Roumanie de l'epoque n'a connu aucun 
phenomene migratoire. Pay~ d'_immigration ,pour b~au_coup_ de po~ulations 
balkamques depu1s le Moyen-Age _Jusqu'en I 877· , Ies Prmc1pautes Roumames - et 
ensuite la Roumanie - sont devenus vers la fin du XIXe siecle un pays d'emigration 
pour toute une categorie sociale: Ies Roumains d'origine juive. 

Les Roumains d'origine juive 
Bien que pour certains historiens leur origine en sol roumain remonterait "au 

temps Ies plus recules de l'histoire"57
, la presence des Juifs dans Ies deux 

Principautes roumaines n 'est attestee concretement par Ies documents qu 'a part ir des 
XIV0 -XV0 siecles. Cest le moment ou la Valachie accueille Ies premieres vagues de 
Juifs sepharades, chasses de Hongrie par le roi Louis le Grand, tandis que la 
Moldavie rec,:oive Ies premiers Juifs ashkenazes, qui arrivent de Galicie et de 

,x 
Pologne . 

'
1 "Les Principautcs Uni.:s de la Moldavie el de la Valachie··.jusqu"enjanvier 1862. 

<, Ce n:tard n 'ctait que la conscquence de la longue dominat ion ottomane. exercce ·· parfois 
conjointcmcnl avec Ies Russes - sur Ies deux Principautes a partir du XV'. siccle ct qui ne prcndra 
veritablement lin qu'en 1878. au moment ou la Roumanie verra rcconnaîtrc intcmationalcment son 
indcpcndance totale par rapport a l'Empirc Ottoman. 
,; l,'appcllatif sous lequel la Rournanie etait designee communement par Ies Roumains d'avant la 
Premiere Guerre mondiale. pour la diffcrencier des autres provinces habilces par des Roumains et 
qui ne laisaicnt pas partie du Royaumc (la Bessarabie, occupee par la Russic ct la Bucovine el la 
Transylvanie, occupces, clles, par l'Autriche-Hongrie). 
<-1 Les quelqucs Roumains du Vicux-Royaume qui se sont lances dans I 'avcnlurc nord-amcricaine 
ne I' onl pas foit en grand nombrc. de sorte que leur depart a ele passc inapen,:u par la soc iete 
roumainc de l'cpoquc ct donc n'a pas etc cnrcgistrc par le mental collectif. 
" Vlad Georgescu. Istoria romanilor. de la ori~ini până în ::ileie noastre, Bucarcst 1995, p. 206. 
;

6 lhidem. 
57 Carol Iancu. Les Jui/~· en Rownanie (/866-/9/9;. De /'exclusion â /'Jmancipation, Aix-en­
Provencc 1978, p. 37. 
58 lhidem. p. 39. 
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Des commen;:ants pour la plupart59 et encourages par Ies privileges qui leur 
ont ete accordes par Ies princes moldo-valaques de l'epoque, Ies nouveaux arrivants 
fondent assez rapidement toute une serie de petites villes - appelees târguri - ou vont 
s'installer et qui vont leur servir de centres d'echanges pour leurs marchandises60

. 

A vec le temps, le commerce de deux Principautes se deroulera principalement a 
travers leurs agences61

, ce qui perrnettra aux Juifs de se tailler une place sociale 
importante en Valachie et en Moldavie, celle d'intermediaires entre la paysannerie 
majoritaire, mais appauvrie et la classe des proprietaires terriens - Ies hoyards -
minoritaire, mais tres puissante62

. Toute celte evolution sociale aura comme 
consequence l'apparition assez rapide, dans la societe medievale roumaine, d'un fort 
courant antijuda"iste63

, qui prendra dans la deuxieme moitie du X!Xe siecle - dans le 
contexte de l'eveil du nationalisme roumain - Ies formes evidentes de 
I' antisemitisme. 

Le XVIIIe siecle est synonyme pour Ies deux Principautes Roumaines d'une 
forte augmentation du nombre des Juifs, surtout en Moldavie, suite aux appels 
successifs des princes Grigore Ghika et Constantin Mavrocordat pour le 
repeuplement des villes et des villages de la region, affectees par Ies consequences 
des guerres russo-turques6

~. II semble pourtant que la plus grande vague 
d'immigration juive qui a touche la Moldavie a ete celle de 1834-184965, un 
phenomene encourage par Ies autorites et qui fera en sorte qu'en I 859 - au moment 
de l'union de la Moldavie a la Valachie -· Ies Juifs moldaves representent 9% de la 
population totale. Le nombre des Juifs est a ce moment-la de 135.000 personnes pour 
Ies deux Principautes. Suite a une forte croissance demographique66

, ce nombre 
s'elevera en 1899 a 269.0 I 6 personnes, representant 4,5% de la population totale du 
Royaume de Roumanie de l'epoque (10,1% si on prend en compte seulement la 
Moldavie/7

• 

Les Juifs en Roumanie avant la Premiere Guerre mondiale (1859-1916) 
Evolution demo ra hi ue68 

Annee du dernm te 1859 1876 1899 1912 /916 
Jui s roumain.\· 135.000 2 I 8.304 269.016 239.967 230.000 

.,, Dr. E. Schwarzfeld. 7he Je11·.1· u/ l<o11ma11ia. /-rom rhe car/ie.1-r limes ro rhc presc111 da_l". dans lhe 
American J„u·ish Ycarhook 566:!. Seprcmhcr /4. /<JOI. ro Octoher I. li/Ol (ed. C:-rus Adler). 
Philadclphia 190 I. fl. 29. 
"" C. Iancu. op. cit .. p. 23. 
"

1 Dr. E. Schwarzleld. op. cir .. p. 29. 
"' C. Iancu. op. ol .. p. 23. 
,., lhidem, p. 40. 

"
4 lhidcm, p. 43. 

''' V. C,eorgescu, op. cit ... p. 206. 
"" Voir dans ce sens le tablcau VI, Les Jui/s e11 Ro11111c111ic mw11 la Premiere 0ucrre mo11diale. 
''

7 C. Iancu, op. cit„ p. 27. · 
r,x Les sources utilisccs pour la realisation de ce tablcau s0111 rcpresentccs par h:s ouvragcs deja citcs 
de Vlad Georgescu (pour l'annee 1916), Carol Iancu (pour Ies annees 1859, 1899 el 1912) et par 
l'etude de 190 I. citee elle aussi. du Dr. E. Schwarzfeld (pour Ies annees 1876 el 1894 ). 
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Pourcentage par 
rapport au total de la 3% S /O s / o 4,5% 3,3% 2,9% 
population roumaine 

Tableau VI 

C'est parmi ces personnes que se recruteront Ies premiers Roumains 
d'origine juive qui opteront pour l'aventure nord-americaine, a la fin du XIXc et au 
tout debut du XXc siecle, en ouvrant de cette fai;:on le "boulevard" de I' Atlantique 
aux autres Roumains qui Ies suivront dans Ies decennies suivantes. La principale 
cause de leur depart est representee incontestablement par le fort antisemitisme -
officiel et non officiel - auquel ils devaient faire face a l'epoque, un phenomene qui 
commence a s'affirmer en Roumanie de l'epoque "de la maniere la plus 
systematique, par un ingenieux ensemble de lois tendant a eliminer Ies Juifs et dont 
le resultat a ete de declencher une importante emigration"69

. A cette cause principale 
s'est ajoutee l'importante crise economique de la fin du XIXe siecle qui a affecte 
aussi la Roumanie. 

En 1901 deja - a une epoque donc ou ce phenomene sociologique d'ampleur 
etait encore en train de se derouler - I 'historien juif E. Schwarzfeld relatait de cette 
maniere tres interessante le commencement de l'emigration des Juifs roumains vers 
Amerique du Nord, au debut des annees 1870: 

"The impossible situafion info wich the Roumanian Jews have been puf 
suggested to them the idea of emigration. lt is a general scramble jhr safe!)', and 
the economic crisis of 1899 merely accentuated it. 
The idea <?f emigration was fhr the jirst rime thrown out in 1872. To the 
atrocities and barharous persecutions of 1867-187() - brutal expulsions /rom 
1·illages. annoyances of al/ kind1·. and '"noyades ·· - there were added in 1871. 
the riots of Kahul. Vilkov and lsmail. the end of wich was the acquittal of the 
gui/(1· and the co11dem11atiu11 of the Jews. Benjamin F. Peiwtto, consul-general 
ofthe United State.1· at Bukharest, in agreement with hisjriend~ in America. then 
requested the Roumanian government to countenance emigratiun to the United 
States. The government cynically assented, and had Prince Charles sign a decree 
accurdindfree passpurts to poor Jews who should leave Roumania. Few persons 
mode use of rhem: uhout thirrv_fr,miliesfound their wav acro1·s the sea. Thi.1· was 
rhe heginning ofRoumanian Jewish selflements in the United States. ·•70

_ 

Bien que peu significative au debut, l'emigration des Juifs roumains vers 
l'Amerique du Nord s'intensifie rapidement vers la fin du XIXc siecle a un tel point 
que Ies historiens parlent d'un "veritable exode" autour de 190071

• Le phenomene est 
confirme d'ailleurs par Ies chiffres. En 190 I ii y avait deja environ 40.000 Juifs 

69 C. Iancu. op. cil., p. 27. 
70 Dr. E. Schwarzfeld, op. cir., p. 84-85. 
71 C. Iancu. op. cir., p. 256. 
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roumains aux Etats-Unis, dont 24.000 a New York 7~. Leur nombrc augmentera a 
67.301 en 191073 eta 125,214en 19287

\ 

Le Canada accueillera a son tour - mais dans une moindre mesure que Ies 
Etats-Unis - une partie de ces immigrants Roumains d'origine juive. Les sources 
confirment l'arrivee de pres de 3.000 d'entre eux a Montreal en 189975

. Trois ans 
plus tard, en janvier 1903, Ie consul general britannique a Galaţi 76, Trotter, informait 
ses superieurs qu'a partir de 1900- c'est-a-dire au cours de deux annees seulement-
2.500 autres Juifs roumains avaient quitte la Roumanie pour le Canada77

. Une partie 
de ceux-ci vont s'etablir a leur tour a Montreal - la plus grande metropole 
canadienne de l'epoque - ce qui explique d'ailleurs le nombre important d'individus 
de "nationalite"78 roumaine79 qui y vivaient lors du recensement canadien de 190 I -
3.405 personnes80

. Ce chiffre impressionnant81 fait donc reference aux Roumains 
montrealais d'origine juive et non pas aux individus d'origine ethnique roumaine 
vivant a Montreal a l'epoque, comme beaucoup de membres de la communaute 
roumaine montrealaise d'aujourd'hui aiment toujours croire. li est vrai pourtant -
admettent Ies historiens - qu'a l'epoque on pouvait facilement "confondre" Ies Juifs, 
vu leur origine europeenne et le fait qu'il parlaient une des langues parlee en Europe 
de l'Est, "avec la masse des Russes, des Polonais, des Roumains, des Italiens, des 
Ukrainiens ou des Galiciens qui s'engouffraient dans Ies bureaux d'immigration 
americains ou canadiens"82

. Mais Ies memes historiens ne tardent de souligner que ce 
qui differenciait Ies Juifs immigres en Amerique du Nord des autres immigrants est­
europeens, dont Ies Roumains, etait - dans le cas des Juifs - leur passe different, 
"lourd de rejets et de sevices de I 'antisemitisme"83

. 

n D. M. Hennalin. The Roumanian Jews in America, dans The .-!merirnn Jell'ish Yearhook. 5662. 
Septemher 14. 1901. to October 1. 1902 (ed. Cyrus Adler). Philadelphia 1901, p. 103. Cc nombre 
correspond d'ailleurs ii ceux publies par Carol Iancu dans son ouvrage dej,i cite sur Ies J uits en 
Roumanie, ou on trouve mcntionne (a la p. 260) le chiffre de 41. 754 Juils roumains. arrivcs pour la 
plupart entre 1899-1904. 
01 Cf. Ic tablcau /mmiKrant aliem· admitted hy countrr of"/asl residence. Ro11ma11ia. mul h_1· raccs. 
Jl/8/-192/1. dans Christine Avghi Galitzi, A stuch- of"as.1imilatio11 cmwn.l!. rl,e Roumanians in the 
lmited State.1·, New York 1929, p. 21. 
74 lhidem. 
" Jacques Langlais & David Rome, J11i{s et Quehecois ji-an(ai.1· 200 <111.1· d histoire rnm1111111e. 

Montreal 1986. p. 26 7. 
76 Important.:: viile portuaire du sud de la Moldavic. 
77 C. Iancu, op. cil., p. 260. 
78 Nous ne revicndrons plus sur la dclinition donnee par Ies aulorites canadicnncs a cc concept au 
debut du XXc sicclc. 
n Et bulgare. 
Ho Sur un total de 3.679 Juifs roumains dans l'cnsemblc du Quebec. Yoir plus haut, Ic tablcau III. 
HI Que bcaucoup d'articlcs sur la communaute roumainc montrcalaisc citcnt avec une ccnainc 
fierte' 
H, J. Langlais & D. Rome, op. cit., p. 52-53. 
HJ lhidem. p. 53. 
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II existe peu d'informations sur Ies Juifs roumains etablis a Montreal au 
debut du XX" siecle8

-1_ Leur histoire reste d'ailleurs a ecrire. Originaires pour la 
plupart de Moldavie - la principale region du Royaume de Roumanie ou etait 
concentree la communaute juive a la fin du XIXc siecle - Ies nouveaux venus etaient 
majoritairement des Juifs ashkenazes85

, Ies Juifs sepharades86 s'etant deja presque 
tous assimiles a l'epoque, en Roumanie87

. Etant donne leur region d'origine 
commune - la Moldavie - leur trajet migratoire etait en quelque sorte identique pour 
beaucoup d'entre eux. Munis d'un passeport valide, emis par le Ministere des 
Affaires Etrangeres roumain - passeport qu'ils ne pouvaient obtenir que tres 
difficilement88

, grâce avani tout a une lettre de "bonne conduite" de la part du maire 
du village / de la viile ou ils habitaient89 

- ils se dirigeaient "a pied et la plupart du 
temps en groupe, vers la frontiere austro-hongroise"90

, ou ils montaient dans Ies 
trains qui Ies amenaient dans Ies grands ports du nord de l'Europe91

. De la, Ies 

84 En depit de leur apport numerique significatif par rapport a l'ensemble demographique de la 
communaute juivc montrealaise, au moins pour ce qui est de ses debuts. 
8
; Juif" et realitesjuives au Quehec (eds. Pierre Anctil & Gary Caldwell), Quebec 1984, p. 28. 

86 Les Juifs sepharades (de --sepharad", le nom hebreu de l'Espagne) etaient a !'origine Ies 
descendants des exiles juifs d'Espagne et du Portugal. Par extension, le terme fait reterence aux 
Juils habitant Ies regions mediterraneennes, du Moyen-Orient et des pays arabes dont Ies 
communautes onl subi l'inlluence de la culture judeo-espagnolc. Par contre, Ic terme de Juifs 
ashkenazcs (du nom hcbrcu „Ashkcnaz", donne par Ies Juifs aux territoires germaniques au Moyen­
Âge), fait surtout rclerence aux Juits europeens, representant plus de 95% de la population juive 
vivant a l'cxterieur d'lsracl (cr. lhidern, p. 28). 
87 C. Iancu. op. cit., p. 28. 
88 Selon un rapport cnvoye le 28 juin 1900 par L. Descos. premier secretaire de la Legation de 
France a Bucarest, ,i son ministre, ii scmble que deja a l'epoquc k gouvcmcmcnt roumain 
--multipliait" Ies dillkultes pour la delivrance de tels passeports, cherchant a enrayer le phenomene 
migratoire juir qui prenait de l'ampleur (rapport cite da.ns C. Iancu, op. cit., p. 256). 
89 Les photocopics d"un tel passeport el d'une telle lellre de '·bonne conduite" nous ont ele foumies 
par M. Adrian Ardeleanu. joumalistc bien connu au sein de la communaute roumaine montrealaisc 
d'aujourd'hui. Nous lui en sommcs reconnaissants. Les deux documents sont emis en 1903 au nom 
de Gheorghe Ion V. Frentescu. ne Ic 22 mai 1885 dans le village d'Epureni, du district de Falciu. 
Le passeport. emis par le Prefet du departemcnt de Falciu le 22 juin 1903 --au nom de Sa Majestc k 
Roi Charles I"' de Roumanie". etail --valide pour aller-retour durant 11 mois" ci a ete utilise (selon 
le visa austro-hongrois) pour un passagc en Autriche-Hongric Ic 25 juillet 1903. li comprend au~si 
Ies signalements du detcnteur. La lellre de bonne conduite, emise el signee par le maire du villagc 
d'Epureni Ic 6 juillct 1903. confirmai! quc "le jcunc Gheorghe I. Frcntcscu, dont Ies signalemenls 
sont mcntionncs sur Ic verso. est origina.irc de ce villagc et jouit d'unc bonne conduite el d'une 
moralite exemplaires dans la societe. C'est pourquoi nous lui avons delivre le presen! Certificat". II 
semble qu'apres son arrivee a Montreal, Gheorghe I. Frentescu - dont on ne sait pas s'il etait juif 
ou non - ait prii le nom de Georges Francesco (information foumie par M. Ardeleanu). Ses 
desccndants vivcnt toujours a Montreal sous ce dcmier nom, Francesco. C'est grâce a cux que M. 
Ardeleanu a pu obtcnir, lors de ses recherches pour documenter un article, Ies photocopies de deux 
documents decrits plus haut par nous. 
90 C. Iancu, op. cit., p. 257. 
91 Le port de Hambourg, en Allemagne, etait l'endroit de passage par excellence pour une bonne 
partie des immigrants roumains de l'epoque lors de leur voyage vers l'Amerique. La, on Ies 
considerai! comme des clients importants par Ies agences de transport maritime. La preuve nous en 
est foumie par Ies affiches publicitaires, faisant la promotion des voyages outre-Atlantique, tres 
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bateaux Ies transportaient outre-Atlantique vers Ies grands ports canadiens: Halifax, 
Saint John 's, Quebec et Montreal. Parfois, certains d'entre eux passaient par New 
York pour continuer jusqu'a Montreal ou Toronto9

~. D'autres aboutissaient au 
Canada par hasard93

. D'ailleurs, au tout debut, Ies Etats-Unis et le Canada ne 
formaient dans leur esprit, qu"'un tout indifferencie"94

. Cette vision reductrice de 
I' Amerique du Nord representait essentiellement un "heritage" cui turei, emporte par 
Ies Juifs roumains de leur pays natal, ou - encore au debut des annees 1920 - Ies 
Etats-Unis et le Canada etaient "per~us comme un seul et meme Etat"95

. 

Une fois debarques de leurs bateaux transoceaniques, la premiere 
preoccupation de nouveaux arrivants etait de "denicher une jobhe"96 pour pouvoir 
vivre et se donner un digne statut social en terre canadienne. Bien que leur voyage 
avait ete subventionne dans beaucoup de cas par Ies organisations juives 
internationales - dont "I' Alliance israelite universelle" etait I 'une de plus importantes 
- ces demieres n'etaient plus responsables du sort des Juifs roumains apres leur 
arrivee a Montreal. Ceux-ci avaient alors le choix de demander l'aide de leurs 
proches deja installes dans la grande metro~ole pour leur trouver un emploi ou, 
sinon, de demander conseil a leurs land\-/ayt9

, c'est-a-dire a leur compatriotes juifs 
originaires tout comme eux, de la meme viile / du meme village de Roumanie et 
etablis avant eux a Montreal. 

Plusieurs options s'ouvraient dans ce contexte aux immigrants roumains 
d 'origine juive, concentres des le debut autour de la rue Saint-Laurent ("La Main"/8

• 

La plus importante d'entre elles etait celle de devenir - ou, dans certains cas, de 
continuer a travailler comme - tailleur. On sait par exemple que parmi Ies 9.288 
artisans juifs emigres de Roumanie aux Etats-Unis entre 1899 et 1904, le nombre le 
plus eleve - 3.071 personnes, c'est-a-dire presque un tiers - etait represente par Ies 
tailleurs 99

. La meme proportion de gens impliques dans ce genre de metier a du se 
retrouver plus ou moins parmi Ies Juifs roumains immigres au Canada. Bien que peu 

repandues en Roumanie du debut du XX" s1ecle. Le contenu d'un tel affiche: '"En 6 jours en 
Amerique. Transport de personnes appartenant a toutes Ies couches sociales du monde. Demandez 
des conseils el des renseignemenls. li surtit d'envoyer une carte postale. Nous vous repondrons en 
roumain. Fulk el Comp., la section roumaine. Hambourg. la rue Raboisen. no. 80" (l'alliche est 
rl'rirnduit dans Aurel Sas11. 101111111iw1ile romanes1i din S1a1ell' L'nile si Canada 'l.es co111111111w111es 
ro11maines des E1a1s-Cnis el du Canudu, Cluj-Napoca 2003. p. I). 
9

' J. Langlais & D. Rome. op. cir.. p. 52. 
93 /hidem. p. 54. 
9

~ Jhidem. p. 52. 
'" S. Drutzu. op. cil .. 1922. p. 9. 
06 Israel Medresh. Le .\fon1realj11i(c/'a111refi1is. Sillery /Quebec) I 997. p. 43. 
97 Les Juifs d"Europe de ('Est ne se consideraienl pas tous des compatriotes. ( .. est pourquoi, apres 
la famille elargie, !'unite identitaire de basc de leur culturc ctait la ville ou la localitc d"originc. Les 
landslarl etait donc Ies personnes Ies plus susceptibles de faire preuve de solidarite avec le nouvel 
arrivant, car ils etaient nes dans Ic meme patelin que lui (cf. !hidem. p. 43 et 260. pour 
l'explicat1on). 
9

~ J. Langlais & D. Rome. op. cil., p. 54. D'origine anglaise. le terme '"La Main"' est devcnu courant 
dans Ic langage des immigrants juits momrealais pour designer le boulevar<l Saint-Laurent. 
99 C. Iancu, op. cil .. p. 260. 

130 
https://biblioteca-digitala.ro /  http://arhivelenationale.ro



D. F. Predoiu. /,es pre111it;res pr/1c11c,_,_, roumaines a Montreal 

apprecie en Europe de l'Est a l"cpoque. Ic meticr de- tailleur jouissait au Canada du 
debut du XXe siecle d'un reel prcstigc, !'industrie du vetement connaissant alors un 
veritable essor. C'est pourquoi bcaucoup de .luifs immigres a Montreal autour de 
1900 ' . , f' I 00 vont s y mteresser ortcment . 

Caracterise essentiellement par Ic travail a la maison, le systeme de 
sweatshops montrealais - ou la couture ctait '"exccutee a domicile, par des femmes 
payees a la piece, a des taux scandalcusemcnt bas „J()I et reduites, a cause du travail 
epuisant, au râle des "simples machines·· 1112 

- deviendra rapidement une industrie 103 

occupee majoritairement par des Juifs est-europeens, parmi lesquels Ies Juifs 
roumains representaient une large proportion. Ce qui explique en quelque sorte 
pourquoi - au moment ou le mouvement syndical dans le domaine de la confection 
prendra de l'ampleur au Quebec, dans l'entre-deux-guerres - l'un des plus grands 
leaders syndicaux dans ce domaine fut un Juif roumain, Joseph Schubert. Ne en 
Roumanie en 1889 et immigre au Canada en 1903, ă I 'âge de 14 ans, Schubert fera 
aussi de la politique socialiste au Quebec, devenant conseiller municipal du quartier 
Saint-Louis, de 1924 a 194010

-1. 

Le domaine de la confection n 'est pourtant pas le seul dans lequel Ies Juifs 
roumains sont actifs au debut du XX" siecle. Un autre metier qu'ils ont du 
certainement exercer - au moins une partie d'entre eux - a ete celui de klaper 
( cogneur . aux „Ri?rtes ), "a la solde d 'un rn1tom~r. peddler (?u. colporte~r. ?~ 
marchand1ses) -. li semble que ce genre de met1er leur oftralt la poss1bil1te 
d'occuper ensuite, a leur tour, le meme poste, de customer peddler, ce qui leur 
permettait par la suite de realiser leur grand reve, celui de devenir proprietaires de 
magasins / restaurants ou de commerce de gros. 

Bien que nous ne savons pas si c'est ce meme trajet professionnel qu'ils ont 
emprunte, nous connaissons au moins trois 110111s de Juifs roumains devenus 

lmi I. Mcdrcsh. op. cit .. p. 43. 
101 J. Langlais & D. Rome. Of!- cir .. p. 72. 
10

' L ·annexe O du R<1pport de la Co111111issio11 ro,·<1/e sur Ies relmion.1· e111re Ic 1r<11·ail ci le capiwl, 
O11awa 1889 ( ci tec dans J. Langlais & D. Rom.:. op. cir .. p. 7 J l. 
101 En 1911 Ies dcux licrs des \'Clcmcnls conli:c1ionm:s au Canada pron:naicnl de Montreal. 
principalemcnt des manufacturcs juiv.:s du boulc\ard Saint-Laur.:nt (d. l'articlc /Je lu rue 
Sh<"rhrooke u I ·m·enue .\fo11t-Ro_rnl. public le 21 seplcmhre 2008 el consulte par nous sur Ic site 
canadicn C,·herpres.,·c.rn [ cn ligne]. http: webcachc.googleuscrcontcnt.com/ 
sea,ch ?q =cache: 2 G0S R ( · Kx 4 B0J: www.cyhcrprcssc.ca doss i crs: podcast-boulcvard-sa in t-1 aurent1 
200809/21 /O 1-22065-de-la-rue-shcrbrooke-a-lavcnue-mont-
ro)al.php+j ui f+-roumain+montreal&cd~ 2 I &h l=en&c1=clnk&gl=ca&c I ient = lire fox-a. ( page 
cor:sultee le 12 amil 2010). 
104 1. Mcdresh. Le Mo11trealj11i(rntre Ies deux gucrres. Sillery (Quebec) 2001. p. 123. Dans celle 
demiere qualite. de conseillcr municipal. Joseph Schuhert a lait construire un hain public pour Ies 
harilants el Ies travailleurs du quarlier qui n ·avaient pas d"eau courante ou qui n ·avaicnt pas acces a 
de~ installations sportivcs. Renove en 2000. Ic bain Schuben. situe a 3950 Saint Laurent, est 
aujJurd"hui une piscine puhlique (c[ l"article De lu rne Sherhrooke u I 'a\'l'1111e Mont-Roya/, public 
le :1 septemhre 2008, deja cite el consulte par nous en ligne le 12 aout 2010). 
105 I. Medresh. Le .'vfontrealj11i(d'a11/re/<Jis. p. 44. 

131 
https://biblioteca-digitala.ro /  http://arhivelenationale.ro



D. F. Predoiu, Les premieres presences roumaines ci Montreal 

proprietaires de magasins / restaurants a Montreal durant la premiere moitie du XX" 
siecle. 

li s 'agit tout d'abord des Pascal, qui ont ouvert - vers 190 I - une vitrerie sur 
la rue de La Gauchetiere 106

• Mieux connu que le premier nom mentionne, celui de 
Reuben Schwartz est une veritable legende a Montreal. Originaire de Roumanie, 
Schwartz fait partie de cette galerie de Juifs est-europeens - parmi lesquels Ben 
Kravitz, Myer Dunn, Deli Snowdon et Lesters - qui ont su changer a jamais le 
paysage culinaire montrealais 107

• Fier heritier d'une longue tradition culinaire juive, 
Schwartz ouvre en I 928 108 son propre restaurant - appele simplement Schwartz - sur 
la rue Saint Laurent. Compose simplement d'une "unique salle au plancher recouvert 
de tuiles blanches et contenant plusieurs rangees de longues tables etroites" 109

, le 
Schwartz s'est fait un honneur de servir la meme specialite pendant plus de 80 ans: le 
smoked meat. Celui-ci est a Montreal ce que le pastrami est a New York ou le 
corned-heef a Toronto, c'est-a-dire une "veritahle viande emhlematique pour la 
ville 110

• Comptant sur une ancienne methode juive de preparer la poitrine de bceuf -
celle-ci est salee, en la plongeant dans une saumure a base de sel, de sucre, d'herbes 
et d'epices 111 

- le restaurant de Reuben Schwartz est devenu avec le temps un vrai 
monument montrealais 11

~, statut qu'il a su garder meme apres la mort de son 
fondateur, en 1971 I 

13
• Legue par Reuben Schwartz a son associe - mort a son tour 

en 1981 - le Schwartz est aujourd'hui la propriete d'un important homme d'affaires 
qui prefere que son identite ne soit pas mediatisee 11 4. 

Moins connu que Schwartz, peut-etre, mais situe sur la meme rue Saint­
Laurent, le restaurant montrealais Moishes doit son existence a un autre Roumain 

io1, Jean Taranu, Presence roumaine au Canada, Montreal 1986, p. 40. 
107 Cf. l'article Saveur.1· du Canada, publie sur le site canadien Sm·eurs du 111011de.11et [en ligne] 
http://wcbcache.googlcusercontent.com/search ?q=cachc: X d N foZ M d I Q U J : www. saveu rsdumondc. n 
et/pays/cuisinc-montreal/+juif+roumain+montreal&cd=35&hl=cn&ct=clnk&gl=ca&client=firefox­
a (Pagc consultee le 12 aout 20 I 0). 
ioK 1927, selon d'autrcs sourccs. 
10" cr. le site otliciel du restaurant, disponible a l'adressc [cn lignc] http:11ww,\.schwart1sdcli.com/ 
history_fr.html (page consul tec le 12 aout 2010). 
:io cr. l'articlc Sm·eurs du Canada, deja cite. 
111 Cf. l'articlc Smoked meat maison, public Ic I"' deccmhrc 2006 ct consulte par nous sur le site 
canadien Les ~ourmandises d'/sa. disponible ,i l'adressc [cn ligne] 
http:/ /webcachc.googlcuscrcontcnt.corn/search?q=cache: brvZb V cn FrwJ: lcsgourmand iscsd 1sa. hlogs 
pot.com/2OO6112/smoked 
maison.html+juil'+roumain~montrcal&cd=4&hl=cn&ct=clnk&gh.:a&clicnt 0~1irefox-a (page 
consultec le 12 aotit 20 I O). 
112 "Le meilleur endroit de la planete pour savourcr une viande fumce authentique", sclon le 
magazine Time (la citation est reproduite par Ic site canadien Les wmm,wulises d'/.w, deja cite). 
1 u L 'annee du deces de Schwartz, mentionne dans l'a11iclc Schm,rt=. public sur Ic site qucbecois 
Cuisinc du Quebec disponible a l'adresse [ en ligne] 
http:/ iwebcache .googleuscrcontent.com/search?q=cachc:sr _ 5 X I Hn 12gJ:www.cuisined11quebec.com 
/artisan/ schwanz+j u i F+-roumain-rmontreal&cd~ 79& h l=cn&ct =c I n k& gl c0 ca& c I ient cc li re fox -a ( page 
consultce le 12 aout 2010). 
11 ~ Ibidem. 
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d'originejuive: Moishe Lighter 11 '. L'evoluti(Jn sw~iale de ce dernier parle en quelque 
sorte des efforts faits par Ies premiers Juirs rou1m1ins montrealais pour accomplir en 
terre canadienne leurs reves de jeunesse. Travai liant au debut comme serveur dans ce 
qu'il allait devenir son propre restaurant. Moishe Lighter reussit a gravir Ies 
echelons, pour arriver finalement en 1938 a diriger l'etablissement, qu'il appellera 
suggestivement The Roman ian Parculise 111

'. La specialite qui consacrera pour 
• I I 7 I I /. (" . I , I d touJours e nouveau restaurant: e sfea,c est pourquo1, que ques annees p us tar , 

en pleine guerre, Moishe va redenommer son etablissement Moishes Steakho11se ou 
tout simplement Moishes. Ce sera le nom qu'il garderajusqu'aujourd'hui. 

Outre le domaine de la restauration, ot1 ils excellent des le debut, Ies Juifs 
rournains se manifestent aussi sur le plan social. Nous avons deja rnentionne dans ce 
sens Ies efforts de Joseph Schubert ( 1889- I 952) en tant que conseiller municipal du 
quartier Saint-Louis I IR pour construire en I 931-1932 - au coin du boulevard Saint­
Laurent et de la rue Bagg - un bain public si necessaire alors, etant donne Ies 
conditions hygieniques de l'epoque. Ses demarches ne se sont pourtant pas limitees a 
cette initiative, ses pressions envers la rnunicipalite visant aussi l'obtention de 
certains droits sociaux pour ses concitoyens rnontrealais, dont l'etablissernent d'une 
joumee de travail de 8 heures, d'un salaire minimum de 50 cents / heure, d'un fonds 
de pension, sans oublier par la ses efforts pour l'obtention des droits electoraux aux 
femmes 119. 

Schubert n 'est pas seul dans ses demarches sociales. Bien avant lui, mais 
men~ par Ies memes convictions avancees - favorables au concept d'hygiene 
corporelle, peu developpe au debut du XX" siecle - un autre Roumain d'origine 
juive, Aaron Adler, projette en 1914 un bain public a Montreal 120, essayant d'y 
recreer "I 'ambiance des bains de style turc" 121 , specifiques a I 'Europe balkanique du 
debLt du XX" siecle. t'-:rige sur trois etages, a une epoque "ou ii n 'y avait pas de sal le 
de b1in dans Ies appartements" 122, le Bain Colonial fonctionne encore aujourd'hui -
bien qu'il approche le centenaire - au coin de I' Avenue Coloniale et de la rue 
Nap,1leon, etant gere presentement par Ies descendants du fondateur. 

11 ' cr. Ic site ollicial du restaurant. page principale. disponibk ii l'adn:sse [ cn lignc] 
http:, wehcache.go!1glcuscrcontcn1.cnm'scarch?q=cache:hOaxq8JMdjkJ:www.1110ishcs.ca/fra/musc 
um.p1p+jui f+roumain+montreal&cd=9 I &hl=en&ct=clnk&gl=ca&client=firefox-a (page consultce 
Ic 1210ut2010). 
116 /hdem. 
117 

[n 2008, Ic magazine Forhe1· Tnl\'aler a caractcrisc le restaurant Moishes commc etant "l'un 
des rncillcurs stcak housc au monde" (citation reproduite par le site officicl du restaurant sur la 
page consacrce ,1 son histoire, disponible ii l'adresse f en ligne] http://www.moishes.ca/fra/ 
story php. Page consultcc Ic 12 aout 20 I O). 
118 Ă 1 'cpoque. ce quartier incluait aussi la ruc Saint-Laurcnt. 
119 Pi:rre Anctil, Sain1-/.a11ren1. I.a Main de Monlreal. Sillcry (Quebec) 1993, p. 56. 
12° C. l'article Plus que des renconfres!. public le 18 decembre 2003 dans FuKues ii l'adresse [en 
ligne: http://www.fugues.com/main.cfm?l=fr&p= I 00 _ Article&article _id=3609&rubrique _ID=97 
(~agt: consultee le 12 aout 20 I 0). 
1
-

1 lhdem. 
122 !hdem. 
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Tout comme Adler, qui peut etre considere un veritable precurseur de 
Schubert quant a ses preoccupations pour l'hygiene corporelle de ses concitoyens, H. 
M. Caiserman - un autre Roumain d'origine juive - devance Schubert de quelques 
annees pour ce qui est de son implication dans le mouvement syndical montrealais. 
Ne en Roumanie en I 884 123

, Hannaniah Meier Caiserman etudie la comptabilite a 
('Academie Commerciale de Bucarest, avant d'emigrer a Montreal en 191012

-1. 

lmpregne par des "sympathies gauchisantes" 125 
- consequence du climat officiel de 

discrimination dans lequel Ies Juifs vivaient en sa Roumanie natale - Caiserman se 
consacre des son arrivee a Montreal a deux objectifs precis. Le premier de ceux-ci 
etait de soutenir le vaste proletariat juif de la grande metropole canadienne, qui etait 
en train de se syndicaliser a l'epoque. C'est pourquoi ii essaye en 1916 - apres avoir 
dirige _de~~

6 
pendant deux ans, d_e_ 1912 a 1914, le sy~dicat des t_a!ll~~rs juifs _de 

Montreal - - de se lancer en poht1que, en tant que candidat du part1 JUlt Poale-Zwn 
("Les travailleurs de Sion") dans le quartier Saint-Louis, militant pour des droits 
sociaux tels que la semaine de travail de 8 heures, l'abolition du travail pour Ies 
enfants et l'egalite de traitement pour Ies membres des groupes nationaux 
minoritaires 127

• Defait, ii aura plus de succes avec son deuxieme projet, c'est-a-dire 
la creation d'une organisation sociopolitique capable de representer a tous Ies 
ni~eaux l'ense~ble d_es _Juifs vivant au Canada. Le _Congref,Juif ~anad_ien fu~ ~onc 
cree en 1919 suite pnnc1palement aux efforts de Caiserman - , qu1 en tut cho1s1 par 
ailleurs secretaire general, poste qu'il gardera

129 
jusqu'a sa mort, en 1950. 

Le deuxieme objectifpoursuivi par Caiserman a l'epoque est celui de mieux 
organiser la population juive montrealaise - tres diversifiee au debut du XX" siecle -
tant sur le plan culturel qu'educationnel. Dans ce sens ii commencera par etre actif au 
sein des deux institutions d'enseignement juives fondees a Montreal a l'epoque de 
son arrivee au Canada. 11 s'agit de l'Ecole Peretz - ouverte en 1911 et ou Ies cours 
etaient donnes en yiddish, la langue des Juifs est-europeens - et de l'Ecole populaire 
juive - ouverte, clle, en 1913 et ou l'enseignement etait foumi plut6t en hebreu 130

• 

Quelqucs annees plus tard, en 1917, apres que la Aibliotheque publique juive ait 
ouvert ses portes, Caiserman en fut elu president 131

• Cette derniere fonction 
devcloppera chez lui un amour ct un interet profond pour la langue yiddish, pour tous 
ceux qui ecrivaient dans cette langue et pour Ies milieux artistiques ou cette langue 
etait communernent utilisee, ce qui fera finalernent de lui ··un des rneillcurs critiques 

"·' I. Medrcsh. Le .\fo11trealjui/"e11tre Ies deux guerres. op. cit .. p. 46. 
1

" Pierre Anctil. Tur .\folka. Flâncrics sur Ies cimc.1· de I "histoirc juil'e montn;alaisc. Quebec 
(Silkr)) 1997. p. 96. 
1
'' Ibidem. 

1
''' Ibidem. p. 81. 

1
'

1 
Ibidem. p. 81. 

1=~ Celui-ci avait ctabli - bien avant la crcation du Congres des contacts avec toutes Ies 
organi~ations juives canadicnnes (cf. Ibidem. p. 83 ). 
1=9 Saufpour quelques brcvcs interruptions. au debut de son mandat (cf. I. Mcdresh. op. cit .. p. 46). 
1
'
0 P. Anctil. op. cit., p. 81. 

1
'

1 Ibidem. 
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litteraires dans le domainc des bcllcs-lettrc, viddi·-,h et un observateur attentif de 
toute la scene artistiquc yiddishophonc" 1 •c mon;r0alaise. 

Actifs - on l'a deja vu - sur Ies plans -;ocial, politiqueu.1 et economique, Ies 
premiers Juifs roumains installes a Montreal au debut du XX" siecle ne se sont pas 
faits moins remarques sur Ies plans spirituel ci L:Lllturel. La synagogue Beys David 
("La maison de David") - ditc "Roumainc" a l\:poque, et situee depuis 1890 a 
l'angle des rues Cheneville et de La Gauchetierc, pres du parc Dufferin 134 

- a bien 
rempli le premier de ces deux rolcs. L "histoire de cette synagogue rappelle en 
quelque sorte Ies avatars de la communaute juive montrealaise. Fonctionnant au 
debut sur la rue Saint-Jacques en tanl que synagogue hispano-portugaise, elle 
commencera a etre frequentee des Ies annees 1870 par la plupart des Juifs ashkenazes 
recemment arrives de !'Europe de !'Est. Parmi ceux-ci, Ies Juifs originaires de 
Roumanie etaient de plus en plus nombreux, ce qui determina ces derniers a acheter 
!'edifice de culte qu'ils frequentaient majoritairement, celui-ci etan! connu des lors 
comme la "synagogue roumaine" 11

'. 

Pour ce qui est des activites culturelles des premiers Juifs roumains 
montrealais, mentionnons tout d'abord ici le nom de Hirsch Hershman. Ne en 1876 
en Roumanie, Hershman emigre a Montreal en 1902, ou ii devient un des principaux 
initiateurs de la presse et d; la litterature de langue yiddish au Canada 136

. Plus 
encore: ii ouvrira en 1905 la premiere librairie juive a Montreal et sera parmi Ies 
fondateurs de l'Ecole Peretz (1913) et de la Bibliotheque publiquejuive de Montreal 
( 1914 )1 .1 7

• deux institutions-clef dans la vie de la communaute juive montrealaise i .is_ 
Actif durant toute sa vie dans Ies milieux litteraires yiddish de la metropole, ii tera 
carriere dans lejournalismc et l'edition litteraire. 

Tout commc Hershman, Louis Benjamin sera un autre nom present 
frequemment dans la presse yiddish montrealaise du debut du XX" siecle. Ne en 1887 
en Roumanie, Benjamin arrive toutc jeune a Montreal, ou ii etudie a l'Universite 
McGill. Collaborateur au Kenecler Oe/Ier (""L'Aigle canadien") 1

w des 1911, ii publie 
des poemes i-1o, des recits et des art ic Ies de fond dans toute la presse yiddish du 
Canada 1

.i
1
• 

1 
'' Ibidem. p. 88. 

1
" Line auire reussite imponante sur h: plan politique. mais correspondant :i unc epoquc plus 

tardi\·e. est celle du Roumain d ·origine juivc Maurice Hant. lmmigre de Roumanic cn I 907. celui­
ci deviendra membre du Pani Liberal ct - dans celle qualite - depuie provincial de la 
circonscription de Montrcal-SainL-Louis d"octobre 1939 a mars 1947 pour devcnir ensuitc dl-pute 
rederal de la circonscriplion de Canier. de mars I 947. jusqu"il son deces. en 1950 (cf. I. Medresh. 
op. cit .. p. 167.) 
1 
·• Idem. l.e .\fo11tn;alj11i/d ·a11trefi1is, op. cit .. p. 41. 

1
'' Ibidem. p. 62 ci 64. 

1
'
6 Idem. Le Mo111rJalj11ife11tre Ies cleux >;11crres. p. 41. 

1
" Idem. Le J1011tn;alj11i/d ·w11re/i1is. op. cit .. p. 88. 

1 
'" Les dcux institutions scront dirigees quclques annees plus tard par H. M. Caiserman. que nous 

avons deja mcntionne. 
1
'" Quotidien de facturc li11crairc fondc a Montreal par Ies immigrants juifs est-curopcens des 1907. 

1
"

11 Bicn qu"il appanicnt il unc cpoque plus tardive que Louis Benjamin. Irving Layton est un auire 
po~tc roumain d"origine juivc qui a marque - peut-etre encore plus que Benjamin - la culture 
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Finalement, quelques mots sur le theâtre yiddish, ce veritable phenomene 
culturel qui a marque la societe montrealaise du debut du XXc siecle et dont Ies 
debuts se retrouvent a lasi, en Roumanie. C'est en effet dans cette ancienne capitale 
medievale de la Moldavie que fut constitue en 1876 le premier theâtre professionnel 
juif au monde 142, au moment ou Avram Goldfaden 1

·
0 

- considere le pere du theâtre 
juif moderne - commern;:a a mettre "des repliques en yiddish dans la bouche des 

· , ,,144 personnages typ1quement est-europeens . 
Ces premisses, corroborees au fait qu'une bonne partie des Juifs 

montrealais 145 etaient originaires de Roumanie 146
, ont contribue - ii va sans dire - au 

succes fulgurant du theâtre yiddish a Montreal, dont la premiere representation aura 
lieu en 1897 au "Monument national" 147

. C'est dans cet edifice de la communaute, 
inaugure en 1893 en plein cceur du quartier jui f et qui deviendra par la suite le 
symbole par excellence du theâtre yiddish, que seront jouees pendant des annees la 
plupart des pieces yiddish, soit par des troupes locales, soit par des troupes juives est­
europeennes ou nord-americaines invitees dans ce but. Parmi Ies invites, on comptait 
souvent des anciens eleves de Goldfaden, nes ou formes en Roumanie - tels Joseph 

canadienne du XX" siecle. Ne le 12 mars 1912 - sous le nom de Israel Pincu Lazarovitch - a Targu 
Neamt, une petite viile du nord-est de la Roumanie (region de la Molda vie), Layton cmigre en 1913 
avec ses parents a Montreal. Apres des etudes dans la metropole, ii decide de se consacrer a la 
poesie, se liant d'amitie avec d'autres poetes canadiens de son âge, dont John Sutherland. Leur 
objectif: creer une poesie canadienne originale, differente du s1yle anglais et retlctant Ies realites 
sociales de l'epoque. Professeur du celebre poete/composi1eur Leonard Cohen. Repute comme un 
formidable orateur. Otlicier de l'Ordre du Canada. Premier non-ltalien ayant m;u un Petrarch 
Award. prix italien reconnaissant le talent d'un poete (cf. l'article ln·ing Larto11. public sur le site 
Wikipedia. vers ion fran1_:aise, disponibk a I 'adresse [ en ligne] 
http://webcache.googleusercontent.com/ 
search?q=cache:bEakw6ddkM Y J: fr. wikipedia.org/wikiilrving_ Lay1on+ju i l+roumain+montreal&cd 
=30&hl=en&ct=clnk&gl=ca&client=lirefox-a (pagc consultce Ic 14 aout 20 I 0). 
1
•

1 I. Medresh. l.e Montrealjui{d'autre/vis, p. 149. 
1•c C. Iancu. op. cit., p. 147. 
1
•

1 Avram ou Ahraham <îoldfaden ( 1840-1908). Poete. dramaturgc et compositeur de languc 
yiddish. Goldfaden est ne sur le terriloire de l'Ukraine d"aujourd"hui. En 1876 ii dcmenage en 
Roumanie. d'ahord ,i Jassv. ensuile ii Bucarest. ou ii commencc sa carricrc. cncouraµc et aide par 
Ion Ghica. Ic direclcur du Thcâtrc National Roumain de I \:pnque. Des 1880. sa troupc sc produit 
partout cn Russic, puis ii Paris ci Londrcs. Enlrc 1892 el 1896 ii \·it de nouvcau ,i Bucarest. cn 
Roumanic. En 1904 ii cmigrc aux E1ats-Unis. ii New York. A sa mort. cn 1908. Ic .\e11· l"ork Times 
l'a appele the l"iddish Slwkc.1peare (cr l'artick Ahmlw111 (io/dfudrn. public sur Ic ,itc Wikipedia. 
version anglaise. a i"adrcssc [en lignc] http:iien.wikipcdia.org wiki Ahraham _(ioldfaden. Page 
consultce le 15 aout 20 I 0). 
1
•• I. Medresh, op. cit., p. 28. 

1
•' Selon Simon Belkin, l'autcur d'un ouvrage sur 1"11istoirc des travailkurs sionistcs au Canada de 
1905 ii 1920. paru ,i Montreal cn 1956. "Ies Juifs mon1realais ctaicnt originaircs ,nani toul de la 
Lituanie et de Roumanie'" (cit.: dans P. An..:til. op. cit .. p. 59). 
1
•~ Ce~Hi-dire de la rcgion 0(1 le thcâtre yiddish avait \li Ic jour ct - par consequent - tres 

int.:rcsses par Ies pieces presenlces. dont Ies sujets louchait incvitahlcmcnt lcur rcgion d ·origine ct 
leur condition sociale. 
1
•

7 I. Medresh, op. cit., p. 28. 
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. 148 . 14'! h"ldk 1,0 · · · Lattemer , S1gmund Mogulesko ou R udolrh Se I raut · - ma1s qu1 avaient 
con nu ensuite le succes aux Etats-U nis. 

Sources statistiques Les rccensements canadiens de 1901 et 1911, 
utilisees mais aussi d'autres sources (voir plus bas, Ies notes 151-

I 58) 

~ 
dans 

a11 Canada la province de 
. 

Q11ebec 
. 

16.131 ( 1901 )101 7.607 ( I 901 )1
)• 

d'origine juive 75.681 (1911\"\ 30.648 ( 191 I ), 
donl nees 

47.861 nees a l'etranger el au Canada et a 
27.820 au Canada 153 l'etranger, ensemble 155 

2.500 ( 1902 ). 3.000 (passes par 
arrivees enlre 1900 el 190l1 56 Montreal en 1899)158 

d'origine juive, 
nees en Roumanie 5.334 ( 191 I ) 

donl S. O. ( 191 I) 
2.697 hommes et 2.637 

femmes I 57 

Tableau VII: Les Juifs au Canada et au Quebec en 1901 et 191 I 

2. L'Autriche-Hongrie 
Le voisin occidental de la Roumanie 1

w jusqu'a la fin de la Premiere Guerre 
mondiale 160

, I' Autriche-Hongric est apparuc sur la carte de !'Europe en fevrier 1867, 

14
K Joseph Lattcincr ( 1853-1935). dramaturge de langue yiddish ne en Roumanie. lnitie au theâtre 

par Goldfadem. ii fit carricre en Europe de J'Es1. jusqu'il son depan pour Ies Etats-Unis. en I 884. 
Le theâtre yiddish lui doit plus de 80 pieces ( cf. I. Medresh. Of!. cit .. p. 141 ). 
14

" Sigmund Mogulcsko ( 1858-1914). Acteur yiddish d'originl' roumaine. immigre aux Etats-Unis 
en 1886 (d. Ibidem. p. 144). 
1
;

11 Rudolf Schildkraut ( 1862-1930). Ne a lstamhul. elen: cn Roumanie, ii etudia Ies arts de la scene 
a Vienne. Etahli aux Etats-Unis. ou ii apparut sunout dans des productions de languc allemande et 
anglaise (cf. Idem. Le Montrealjuilentre Ies deux guerres. p. 52). 
i;i Cf. le tablcau Populations par origine. dans Quatrieme recensement du Canada, p. 285. 
i;, CI'. le tablcau Origine.,· par districl, dans Cinquieme recensemenl du Canada, p. 333. 
1 
;; CC le tableau Juij.i· d 'ririgine elrangere etahlis au Canada. classifies d 'apres leur pays d 'origine 

el leur ciroyennere. 191 ! . publie dans Ic Rapport .1pecial, p. 32. 
1
'
4 Cf. le tableau Popu/(l(ion.1· par origine, dans Quatrieme recensement du Canada. p. 353. 

i;, Cf. le tableau Origine.1· par dislricr, dans Cinquieme recensement du Canada. p. 337. 
i;1, C. Iancu, op. cir„ p. 260. 
157 Ct'. le tableau Juif.i· d'oriRine el!w1Rere erahlis au Canada. classifies c/'apres leur pay.1· cl'oriRine 
el leur citoyennere. I 9 I I, publie dans le Rapporr special, p. 32. 
158 J. Langlais & D. Rome. op. cit., p. 267. 
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suite au "compromis austro-hongrois", par lequel Franc,:ois-Joseph Ier, l'empereur de 
l'Autriche fut couronne aussi roi de Hongrie. Deuxieme Etat europeen en superficie a 
l'epoque 161

, le nouveau pays compte parmi ses 18 provinces deux provinces habitees 
par une population majoritairement roumaine: la Transylvanie et la Bucovinc. 

Bien qu'elles se retrouvent a partir de 1867 a l'interieur du meme Etat, Ies 
deux provinces - qui comptent en 19 I O plus de 3 .200.000 Roumains, representant 
6,4% de la population totale de l'Empire austro-hongrois 16

] - n'ont pas connu 
necessairement la meme evolution historique, ni avant, ni apres le "compromis 
dualiste". 

Partie integrante du royaume de Hongrie des sa fondation (XI" siecle) et 
jusqu'au XVI" siecle, la Transylvanie passe en 1526 - suite a la bataille de Mohacs -
sous la suzerainete ottomane. Elle gardera ce statut jusqu 'en 1699, lorsqu 'elle 
tombera - suite a la cinquieme guerre austro-turque ( 1683-1699), conclue par le 
traite de Karlowitz - sous la domination autrichienne, devenant un grand-duche de 
l'Empire d'Autriche. Lorsque "le grand compromis" austro-hongrois se realisera en 
1867, elle sera de nouveau annexee a la Hongrie, statut qu'elle gardera jusqu'a son 
union au Royaume de Roumanie, en decembre 1918. En 191 O la Transylvanie 
compte 5.548.363 habitants, dont 53,8% des Roumains, 26,6% des Hongrois et 6,8% 
des Allemands 163

• 

Contrairement a sa voisine transylvaine, la Bucovine fait son "entree" dans 
l'"Histoire" d'une maniere totalement differente. En fait, elle n"'existe" meme pas en 
tant que realite historique jusqu'en I 775, au moment ou la partie septentrionale de la 
Principaute de la Moldavie - Etat fonde au XIV" siecle a l'est des Carpates et soumis 
des le XVI" siecle a la suzerainete ottomane 164 

- est cedee par la Turquie aux 
Autrichiens 16

\ qui vont l'appeler "la Bucovine" 166
. La raison invoquee par Ies 

1
;
9 Les deux pays etaienl separes par la ligne des Carpates. 

160 Etat plurinational, l'Autriche-Hongric va s"effondrcr a la lin de 1918. suit.: aux lullcs pour le 
droit a l'autodetermination des pcuples qui la composait. 
161 S'etcndant sur plus de 676.000 km'. 
16

' Selon Ies resultats ollkiels du recensement realise celle anm:c-la par Ies autorites autrichiennes 
(cf. Ies tableaux .\'atio11alit_1· totals i11 the Empire in 19111 el .\wio11ali11· 1owl., in appmximate 
percentages. publies dans Robert A. Kann. Tl,e 11111l1i11atio11al 1:·111pire. Sa1io11alis111 mlll 11a1io11ul 
re/imn in the llahsurg 111om11·ch1·. IX4X-I 9/ X. li: 1:.·111pire re/imn. New York 1964. p. 305 ). 
'"' cr. l'articlc de I. Adam. La s1rue111re de lu popula1io11 de I rm1sdn1111<· du 1101111 de 1·ue des 
recememenls lumgrois de 1900 el /910. publie dans Popula/ie .yi sociela/e. S1ud1i de demografic 
isloricli (ed. Ştefan Pascu). 3, Cluj 1980. p. 99-103. 
1
"

4 Ă cole de la Yalachic et de la Transylvanic. la Molda,ii: rqin:si:111c li: trnisii:ml' pays habite par 
des Roumains au Moycn-Ăgc. A,·ec la Valachie, clic formcra au XIX" sii:ck la "'11oyau" de la 
Roumanie modeme. La Trans\hanie leur sera rattachfr a la lin de la Premieri: Ciuern:: mondiale. 
16

' L 'histoirc des eveni:mcnt; qui ont mene a l'anncxion de la Buco, inc par 1 · Autriche i.:11 1775. 
dans Ion Nistor, l.1·/oria Bucm·inci. Bucarest 1991. 
1"<• Avani I 775, Ies Roumains appclaient celte region richemenl hoisec du nord de la Moldavie Ţara 

fugilor ("Le Pays des hetres"), sans quc celle denomination geographique ail aucun cunnotation 
politique. Le h:rme slave de "Bucuvine" ne reprcsenle en l~1i1 quc la 1raduc1ion du terme 
germanique Buchenlall(I -- donnc par Ies nouvellcs autoritcs autrichicnnes ,i la region - lequel a la 
meme signilication que Ic terme originaire roumain: "Pa)S des hetres'" (d. ~lircea Grigornvi\ă, Din 
istoria coloni::arii Bucm·inei, Bucarest 1996. p. 22 ). 
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occupants pour justi licr cctte anncxion: la rcginn k·ur etait indispensable en tant que 
"couloir de passagc"" cntrc dcux autn.:s rrn,111ces qu'ils contr61aient deja, la 
Transylvanie et la Galicie 160

. 

lncorporee peu de temps aprcs son anncxaon au grand duche de Galicie -
epoque ou elle commencera a subir un long proccssus de colonisation, qui ne prendra 
fin qu'en I 9 I 816

x - la Bucovinc obtiendra en 1849 iune certaine autonomie de la part 
de I 'empereur Frarn;ois-Joseph I"', moment a partir duquel elle deviendra a son tour 
l'un des grands duches de l'Empire des Habshourg. En 1867 pourtant, apres le 
"grand compromis" austro-hongrois. elle sera incorporee a la Cisleithanie, c'est-â­
dire a la partie "autrichienne" de l"Empire, contrairement a la Transylvanie, qui fera 
partie, elle, de la Transleithanie 16

\ la partie '"hongroise" de I 'Empire. La Bucovine 
gardera ce statut jusqu'en novembre 1918. lorsqu'elle proclama son union a la 
Roumanie. 

Les deux provinces austro-hongroises dont on a resume l'histoire plus haut -
c'cst-â-dire la Bucovine et la Transylvanie - representent le lieu d'origine, et en 
meme temps de depart, pour la majorite absolue des individus d'origine ethnique 
roumaine emigres en Amerique du Nord au debut du XX 0 siecle. Bien que la 
Transylvanie ait constitue - ctant donnc sa superficie et sa population, beaucoup plus 
grandes que celles de la Bucovine - le lieu de depart par excellence des Roumains 
etablis en Amerique du Nord avant la Premiere Guerre mondiale, nous allons nous 
conccntrer ici sur l'emigration des Roumains bucoviniens. Cela, non seulement parce 
que le cas des Roumains transylvanicns immigres aux Etats-Unis est beaucoup plus 
connu aujourd'hui, grâce aux plusieurs travaux qui leur ont ete consacres 170

, mais 
surtout parce que tres peu d'entre eux ont choisi - contrairement a leurs confreres 
bucoviniens - d'emigrcr a l'epoque au Canada et plus particulierement a Montreal. 

Les Roumains de Bucovine 
Cest avec cux que commcncc veritablement l'immigration d'origine 

roumaine au Quebec. au debut du XX" siecle. Cest pourquoi Ies Roumains 
originaires de Bucovine peuvent ctre consideres sans contredit Ies "fondateurs" de la 
communaute roumainc montrealaise. Le moment de leur arrivee en sol canadicn ne 
peut pas ctre touterois reconstitue sans comprendre le contexte socioeconomiquc et 
politique qui caracterisait la Bucovine de la fin du XIX" siecle. 

167 L 'unc des plus grandcs provinces de l"Empire Austro-hongrois, la Gal ieie a ete longtemps une 
rcgion-tampon. unc zone de passagc ci un carrcfour de culturcs. entrc I 'Empirc des Hahshourg et 
l'Empin:: Russe. Elle est partagee actucllemcnt cntre la Polognc ct l"Ukraine. 
lhK Pour Ies aspccts essenticls de cc proccssus \oir M. Grigorovi\ă, op. cil., p. 159. 
16

" Ccs dcux grandcs regions de l'Empirc ctaient separecs par la riviere Lcitha, d'ou lcurs noms (cf. 
Jean Herenger. /. 'A111ric/11.:-Hongrie. /li/5-1918. Paris 1998. p. 91 ). 
170 Parrni ceux-ci citons sculement trois. au hasard: Christine Avghi Galitzi. A s111dy ()f'assimilalion 
anumg !he Ro11ma11ians in !he u·niled S!ales, New York 1929: Josef J. Barton, Peasanls and 
slrangers. flalian.1·. Rumanians alllf Slornks in an American cili-. fli9(}./950. Cambridge. 
Massachusells 1975 et Kenneth A. Thigpen, Folk/ore all{/ 1he elhnicily fac/or in !he lives ol 
Romanian-Americans. New York 1980. 
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, "~?;-au" de I 'etat '!1ediev~I moldave 
171

, la Bucovi~e - ~e territoire ~st­
europeen - dont la superfic1e ne depasse I 0.440 km 2 

- connais apres son occupat1on 
par Ies Autrichiens, en I 775, une politique forcee de colonisation qui la transformera 
dans un si~cle et demi dans ce qu'un ~e?B~aphe frarn;:a'.s appelait su_ggestiv~ment en 
1925 "la hm1te du peuplement roumam ' ·. Encouragee pour mult1ples ra1sons par 
Ies autorites imperiales autrichiennes, cette politique - favorable surtout a deux 
minorites ethniques, Ies Ruthenes 174 et Ies Juifs 175

, aura finalement comme 
consequence le changement du rapport ethnique a l'interieur de la region. Le 
recensement de 1861

176 enregistra ainsi pour la premiere fois le declin 
demographique des Roumains, qui n'etaient plus majoritaires dans l'ensemble de la 
Bucovine, le Nord de celle-ci - proche de la Galicie, ou vivaient alors la plupart des 
Ruthenes - etant de plus en plus ruthenise 177

. Ce processus s'accentua vers la fin du 
XIXe siecle, de sorte qu'"en 1900 !'element roumain ne representait plus que 40 pour 
cent de la population totale de la province" 178

. 

Evolution demographique de la Bucovine, depuis 
son annexion par I' Autriche (1775) _jusqu'a son unionala Roumanie (1918) 179 

Annee 
Allemands, 

de chaque 
Population Ruthenes Armeniens, 

de la Roumains ou Juifs, 
recensement 

Bucovine Ukrainiens Magyars, 
autrichien 

Polonais, etc. 
1774 71.750 52.750 15.000 4.000 
1779 116.926 87.811 21.114 8.000 
1786 135.494 91.823 31.671 12.000 

171 Ce n'est pas sans raison qu'un professeur frall(;ais remarquait dejit a la fin du XIX" sii:clc: "c'est 
Radautzi (viile de Bucovine) qui garde le tombeau du fondateur di: cet Etat (moldave). Bogdan 
Dragosch ·· ( cf. Bertrand Auerbach. Les races CI Ies 11ationali1es en A 11triche-Ho11grie, Paris 1898, p. 
189). 
17

' Partagc aujourd'hui entrc la Roumanie (Ic sud) et l'Ukraine (le nord). 
1 
'

1 C. Girard. Le pcuplem<'lll de la B11co1·i11e, dans Anale.1· de Cieographie. Paris 1925. 34, no. 189, 
p. 229. 
,-. Hahitant surtnut la Galicic' au XIX" sieclc. Ies Ruthi:ncs snnt un grnupe ethniquc rlnnt l'identite 
clhniquc est contrmersee aujourd'hui. Pour ccrtains chcn:heurs ils rcprescntcraicnt unc ethnie 
differcntc des Russcs. Ukrainiens ct Bielorusscs. tandis quc pour d'autn:s. ils ne rcpresentent q'un 
sous-groupc de la nation ukrainicnnc (ci'. l'articlc R111hi·nes. public sur ll'ikipedia. \Crsion fran~aise 
ct consulte par nous â l'adressc [en lignc] http: .-'fr.wikipedia.orglwiki.'Ruth%C3%A8nes (page 
consultec le 15 aout 2010). 
17

' Le, prcmicrs chcrchant rlcs nouvclks terrcs ii cultiver. Ies dcuxii:mcs fuyant Ies pcrsecutions 
subics cn Galicie (cf. C. Girard, op. cil„ p. 232). 
176 Voir plus bas, le tableau VI li, i:vol111io11 demographique de lu B11covi11e ( I Î75-l<J 181. 
17

' Les dcux ethnies principales dans la region a partir du milieu du XIX'' siecles, Ies Roumains el 
Ies Ruthenes se sont evidemment beaucoup inlluences reciproquement. ce qui determine Auerbach 
a ecrire en 1899: "'Les Ruthenes de Bucovine sont de type melange. ils sont souvent roumanises. 
comme Ies Roumains sont slavises" (cf. B. Auerbach, op cil., p. 191 ). 
17

" C. Girard. op cil .. p. 231. 
179 Source: I. Nistor, np. cil .• p. 312. 
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-
/848 377.571 2()().293 108.907 59.381 

-
185/ 378.536 184.718 142.682 51.136 

.-

1861 456.920 202.655 170.983 83.282 
1869 511.964 207.000 186.000 118.364 
/880 568.453 190.005 239.690 138.758 
1890 642.495 208.301 268.367 165.827 
1900 730.195 229.018 297.798 203.379 
19/0 794.942 273.254 305.101 216.474 

Tableau VIII: Evolution demographique de la Bucovine ( 1775-1918) 

A la fin du XIXc siecle, la Bucovine est donc "un rendez-vous des 
I " 180 O I R . I R h' . " d. I . . '" 181 I peup es . utre es oumams et es ut enes, qu1 se 1sputent a maJonte , a 

province compte un bon nombre des Allemands et des Juifs, sans oublier Ies 
minorites moins importantes 18

\ dont Ies Armeniens, Ies Magyars et Ies Polonais. 
Bien qu'elle connaisse une certaine prosperite, que Ies historiens attribuent a 
l'cxcellente administration imperiale, la Bucovine reste une region arrieree 183

, ou le 
capitalisme europeen (allemand et viennois) ne penetre que vers I 900 184

• C'est 
?'aille~rs ~î{es ~ette date seulement q~'on ~ assiste ~ un debut de_ revolution 
mdustnelle ·, qu1 ne touchera pourtant qu une infime part1e de la populat1on, le reste 
continuant de travailler dans l'agriculture. 

Principales confessions en Bucovine, selon le recensement autrichien de 1910 1x6 

Religion Orthodoxes 
Catholiques Greco-

J11/f1· 
Autre.1· Grand 

romains catholiques relif{ions total 

Total 547.603 98.565 26.182 102.919 25.629 800.898 

Tableau IX: Les principales confessions en Bucovinc en 19 I O 

Parmi ceux qui beneficieront de la prosperite connue par Ia province a la fin 
XIX" et au debut du XX" siecle, Ies .luifs - qui comptent alors pour I /8 de la 
population 187 

- rcpresentent la proportion la plus importante. Habitant surtout Ies 
villes - ou leur nomhre s'elevc parfois a 30% de la population 188 

- ils s'occupent 
surtout du commcrce 18'1, mais certai ns d 'cntre cux dirigent aussi des banques et des 

"" Bertrand Auerbach, op. cil„ p. 188. 
IKI Idem. 
1
K

2 Mais dont Ic nombre est de plus cn plus important. 
I Kl Par rapport ii d'autrcs provinccs autrichienncs ct surtout par rapport ii !'Europe Occidentale. 
1 
K

4 J. Bercnger, op. cit., p. I 03. 
18

; Ce debut prometteur sera rapidcment annulc par Ic commencement de la Premiere Guerre 
mondiale. A cote de la Galicie, la Bucovine sera alors l'endroit par exccllence ou se derouleront 
bcaucoup de combats entrc Ies Russes ct Ies Autrichiens, avec des conscquenccs ncfastes pour son 
economie locale. 
1
K
6 Source: I. Nistor, op. cit., p. 314. 

IKJ Voir le tableau X, Les principale.1· confessions en Buco rine en 19 /0. 
IKH C'etait le cas de la capitale de la Bucovine, Cemautzi (cf. C. Girard, op. cit., p. 232). 
189 En 1912 ii y avait, par exemple, en Bucovine 8.600 commen;:ants juifs contre 444 commen;:ants 
roumains (cf. Ibidem, p. 232). 
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grandes entreprises industrielles 190
• En depit de ce statut social eleve, ils ne jouissent 

pas - au moment de l'eveil des nationalismes dans la province - d'un traitement 
equitable de la part de la majorite de la population, soit-elle roumaine ou ruthene, ce 
qui Ies pousse a emigrer - tout comme leurs confreres de Roumanie - vers 
I' Amerique du Nord. Ils vont declencher ainsi en Bucovine cc qu'on a appele 
suggestivement "la fievre de l 'emigration" 191

, dont s 'impregneront par la suite Ies 
Ruthenes, suivis par Ies Roumains. Dans cet ordre. 

Pourquoi? Tout d'abord parce que Ies Ruthenes colonises cn Bucovinc 
etaient originaires pour la plupart de la Galicie voisine, tout comme beaucoup des 
Juifs bucoviniens, et ensuite parce que Ies deux ethnies - Ruthenes et Juifs -
habitaient pour la plupart le Nord de la Bucovine 19C, contrairement aux Roumains, 
qui etaient restes majoritaires au Sud 193

• D'ou un certain rapprochcment culturel plus 
marque entre Ies Juifs et Ies Ruthenes. 

Peut-on evoquer dans ce contexte - sociologiquement parlant - un certain 
processus culturel d"'imitation" du comportement migratoire juif, dans le cas des 
Ruthenes et par la suite dans celui des Roumains de Bucovine? Oui, dans la mesure 
ou un tel phenomene migratoire que celui connu par !'Europe de !'Est a la fin du 
XIXe et au debut du XX" siecle - et dont Ies vecteurs principaux seront Ies Juifs - ne 
pouvait laisser indifferent Ies Roumains bucoviniens. Pourtant, repondre seulement 
par le positif a la question posee plus haut, serait de repondre de maniere partielle. 
Cela, parce que - outre un certain contexte commun qu'ils partagent avec Ies deux 
autres ethnies importantes de la Bucovine - Ies Roumains y sont confrontes a des 
realites sociopolitiqucs et economiques specifiques, auxquelles ils doivcnt trouver 
des solutions particulieres. Et si ces solutions - dont l'emigration - co-incident avec 
celles trouvees par Ies autres ethnies avec lesquelles ils cohabitcnt, tanl mieux! 

Mais quelles sont ces realites specifiques qui poussent Ies Roumains de 
Bucovine a emigrer'? Et en quoi sont-elles si differentcs de realites vecucs par Ies 
Roumains du Royaume de Roumanie, etant donne ~ue ces derniers n ·ont pas senti a 
l'epoque le meme desir de partir vers l'Amerique? 1

'-I Repondrc a ces deux qucstions 
c'cst indiquer en fait Ies causes de l'emigration des Roumains bucoviniens, a la fin 
du XIX"111

" et au debut du XX" siecle. 
Ccs causes - etroitement cntremelees - sont a la fois de nature politique, 

sociale et economique. Politiquement, Ies Roumaim, de Bucovine ne sont plus -
1.k:pub llll ~ic:i.:lc t:l ~UIIUUI up1c:~ Icul g1,1't: ucdi11 ui:111ug1aplii4u<.:. l..'Ulllllll..'111..'C UfJIC:~ 

l'annexion de leur province par Ies Autrichiens - Ies maîtres de lcur destin et cela 
pese lourdement a l'epoque de l'eveil des nationalismes en Europe de l'Esl. Obliges 
de se soumettrc au gouverncment de Vienne, ils doivcnt accepter sans pou\'oir rien 

1
"" lhidem. 

191 Radu Toma, Românii din Americu, Bucarest 1974. fl. 22. 
192 C'est-il-dire Ies derartements de Cernautzi, Cotzmani. Vasrnul/i. Vijnitza ct /asta, na. 
1
"·' C'est-il-dirc dans Ies departcments de Campulung. G,ira Humorului. R~dău!i. Sin:1. Suceava el 

Vatra Dornei. le dt:partemcnl de Storojinctz. situe au milieu . .:tanl habitc conjointemcnt par des 
Roumains el des Ruthenes. 
190 Bicn qu'ils cohabitaient â leur tour - surtout en Moldavie - avec bcaucoup de Juils impliqucs 
dans le proccssus migratoirc qui caractcrisait I' Europe de 1 · Est de I 'epoquc. 
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faire un fort processus de denationalisation. au profit des autres minorites ethniques 
qui habitent alors la Bucovine. Contraircmcnt ,i leurs compatriotes vivant librement 
dans l"'Ancien Royaume" ou a ceu:-. ,i,ant en Transylvanie, sous la domination 
hongroise, ils ne peuvent s'appuyer - pour 0tre defendus - ni sur l'Etat, ni sur leur 
nombre, ni sur leurs elites

195
, trop faihles pour faire quoi que ce soit de concret pour 

Ies aider. 
Sur le plan social, Ies Roumains buco, iniens se retrouvent dans la position 

penible d"'isoles··. lsoles dans Ies ,illes. oi:, ils ne representent plus qu'une petite 
minorite 196

, isoles spatialement - car concentrcs dans la partie meridionale de la 
Bucovine - ils se retrouvent isoles aussi geographiquement, car pousses par 
l'incessante croissance demographique des autres minorites vers Ies regions 
montagneuses de la province

197
. Plus encore: contrairement a certains opinions, selon 

lesquelles a la fin du XIX" siecle la Bucovine aurait vu naître un soi-disant "home 
bucoviniensis", dote d'une identite et d'une fierte provinciales communes qui 
auraient servi de liant entre Ies differentes ethnies locales

198
, Ies historiens ont 

souligne qu'entre Ies Roumains el Ies Rulhenes. Ies deux principales ethnies habitant 
la Bucovine de l'epoque, ii n'y avait rien de commun, a part la religion orthodoxe et 
meme la! "Celte communaute [de religion) - ecrivait Auerbach en 1898 deja - est 
toute doctrinale: elle ne se retrouve ni dans la liturgie, ni dans la langue; Ies clerges 
ne fratemisent, pas plus que Ies fideles el la religion, dans ce qu'elle a de plus visible 
el temporel, ne sert pas de lien [entre Ies deux elhnies]"

199
• 

De cet isolement social et culturel decoule aussi un certain isolement 
economique. Evoluant dans un contexte economique domine par Ies Allemands et 
Ies Juifs, Ies Roumains se voient obliges de travailler - tout comme Ies Ruthenes -
dans le seul secteur economique qui leur reste disponible et qui leur est connu: 
l'agriculture200

. La encore, le relief montagneux et le climat defavorable leur fait la 
tâche difficile, Ies mettant de nouveau en inferiorite par rapport aux Ruthenes, qui 
occupent, eux, des sols plus propices a l'agriculture. Yu Ies circonstances, Ies 
Roumains pratiquenl alors une agriculture rudimentaire, intensive et non pas 
extensive. reduite a leurs principaux besoins. C'est le seul metier qu'ils connaissent a 
l'epoque el celui Cfarm lahourer") que la plupart d'entre eux vont declarer comme 
profession envisagee a lcur entree au Canada. 

Nous connaissons donc Ic contexte dans lcquel le phenomcne migratoire des 
Roumains bucoviniens vers le Canada commence a se manifester, a la fin du XIX" ct 

19
' Panni celles-ci. mentionnons Ies grandes familles Flondor el Hunnuzaki, l'histurien Dimitrie 

Onciul ( 1856-1923) et le poete national roumain. Mihai Eminescu ( 1850-1889). 
196 C. Girard. op. cil .. p. 232. 
197 ·Tandis que Ies Roumains restaient groupes dans Ies regions montagneuses et de collines, riches 
en pâturages ct cn forets. Ies Ruthcnes s'installaient dans la partic septentrionale de la Bucovine. lâ 
ou s'etend. jusqu'a l'horizon. la steppe fertile. mais monotone". ecrivait C. Girard cn 1925 pour y 
ajouter "dans Ies regions accidentees. Ies Roumains dominent nettement'' (cL Ibidem, p. 230). 
198 Opinion d'Emanuel Turczynski. citee et combattue par Mircea Grigoroviţă, op. cil., p. 41-43. 
199 8. Auerbach. op. cil .. p. 192. 
200 L 'agriculture occupait 4, 5 de la population de la BucO\ ine â la veille de la Premiere Guerre 
mondiale (ci'. J. Berenger. op. cil. p. 103). 
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au debut du XXc siecle. Quelques details enrichissent ce tableau de fond. Ainsi, la 
construction - par le gouvernement autrichien - de tout un reseau de chemins de fer, 
reliant la capitale de la Bucovine, Cernauti ă Vienne, dans la deuxieme moitie du 
XIXc siecle201

, faci litera le deplacement des premiers emigrants roumains. 
L'apparition des premiers "bureaux d'emigration", ouverts dans la capitale de la 
province vers 1900202 

- dont celui de Canadian Pacific201 
- ne fera que contribuer 

elle aussi au bon deroulement du processus migratoire. Tout comme Ies grandes 
compagnies de transport maritime occidentales, dont certaines avaient ă l'epoque des 
filiales ouvertes sur le territoire de I' Autriche-Hongrie. Parmi celles-ci, citons celles 
utilisees directement par Ies Roumains bucoviniens pour arriver au Canada: Falk & 
Co., situee ă Hambourg et qui offrait des voyages vers le Canada et I' Argentine; 
Ho/land-America, de Rotterdam, offrant des voyages ă New York et au Canada et 
qui avait un bureau ouvert ă Budapest; P. Canon, d'Anvers, qui vendait ses billets 
par correspondance, offrant des voyages pour New York, Buenos Aires et Halifax et 
finalement la Compagnie Generale Tran.rntlantique, du Havre et ayant elle aussi un 
bureau ă Budapest, pour des voyages au Canada et ă New York20

~. 

Outre ces compagnies dont Ies bateaux allaient directement au Canada, 
facilitant ainsi le voyage des emigrants roumains, ces demiers utilisaient aussi Ies 
services de trois autres compagnies maritimes qui reliaient I 'Europe aux Etats-Unis 
(par Ies ports de New York, de Boston, de Phildalphie et de Portland, situes tous sur 
la cote Est de I' Amerique ). De la, Ies emigrants bucoviniens etaient transferes sur 
d'autres bateaux, qui Ies transportaient finalement au Canada. Ces trois compagnies 
etaient la F. Missler, de Bremen, en Allemagne, Hamburg-America Line, siegeant au 
port allemand de la Mer Baltique et la compagnie austro-hongroise-americaine 
Adria, siegeant ă Budapest205

. 

Ceci dit, ii nous reste ă preciser le moment exact du debut du phenomene qui 
nous interesse ici. Malheureusement, ce moment est impossible ă etablir avec 
exactitude, etant donne Ies inforrnations dont on dispose aujourd'hui. Outre le fait 
qu'elles sont tres lacunaires, ces informations - de provenance roumaine, surtout - ne 
citent aucune source crcdiblc206

. C'est pourquoi nous avans du faire appel - lors de 
nos demarches de reconstitution des debuts de la communaute roumaine montrealaise 
-- ă des sources de premier main, representees par Ies registres originaux des 
passagers se trouvant sur Ies bateaux arrives d · Europe de I 'Ouest au Canada et aux 

'
01 Pour la c:onstruction du reseau de Ier en Bucovine ct sa connexion ave<.: ci.:lui de l"Empire. voir I. 

Nistor, op. ci,., p. 305-306, mais auss1 J. Berenger, op. cit., p. 93-94. 
'
02 I. Nistor, op. cit., p. 303. 

'
03 R. Toma, op. cit .. p. 24. 

'
04 lhidem. 

,o< lhidem. 
206 Le meillcur exemple dans ce sens est rcpresente par le livre de J. Taranu, l'resence roumaine au 
Canada, deja cite. le seul ouvrage qui !raite - malheureusemenl, tri:s superticiellement -· des dehuts 
de la communaute roumaine de Montreal et qui n'a rien de scientitique. 
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Etats-Unis, a la lin du XIXC el au debut du X X" siecle, registres gardes assez 
scrupuleusement a l'epoque par Ies autori te~ nord-a mericaines d'immigration207

. 

Selon ces registres, Ies rremiers Roumains bucoviniens debarquent a 
Montreal208 au cours de la derniere decennie du XIXc siecle, en tant que "citoyens 
autrichiens", de passage - pour la plupart - vers l'Ouest canadien209

, qui est leur 
ultime destination. Etant don ne qu ·a 1 ·eroq ue Ies regi stres canadiens de 
debarquement ne consignaient encore que Ic pays d'origine de l'immigrant debarque 
au Canada, sans indiquer ('origine ethnique de celui-ci, ii est tres difficile aujourd'hui 
d'identifier ces personnes d'origine ethnique roumaine parmi Ies autres groupes 
ethniques - des slaves pour la plupart, dont Ies Ruthenes de Galicie etaient Ies plus 
nombreux - surtout que leurs noms etaient orthographies phonetiquement210

, selon la 
maniere dont l'otlicier canadien d'immigration qui Ies enregistrait, Ies transcrivait. 

Nous ne savons pas ainsi si cette Maria Novac211
, de 30 ans, qui debarque a 

Montreal le 22 mai 1893 - a cote d'autres personnes originaires d'Europe de l'Est 
ayant voyage sur Baumwa/1212

, mais dont !'origine ethnique n'est pas mentionnee -
est vraiment d'origine roumaine ou pas~ 13

. Mais nous pensons que le nom d'Ignat 
Dimitrean214 

- debarque a Montreal deux ans plus tard, le 13 juin 1895 - ne laisse 
pas beaucoup des doutes quant a son origine ethnique. Âge de 35 ans, celui-ci se 
declare citoyen autrichien, voyageant sur Canadia accompagne par sa femme, Sofia, 
de 29 ans et sa fille, Ana, de 9 ans et ayant comme destination finale Winnipeg, dans 
I . d M . b 01

' a provmce e anito a- · . 

'
07 Ces registres ont ete numeriscs integralcment. tant par Ies Canadiens que par Ies Americains ct 

sor.I disponibles virtuellcment dcpuis quclques annees aux adresses [en ligne] www.ancestry.com 
et www.ancestry.ca. Moyennant certai ns frais. n 'importe quel chercheur peut Ies consulter. 
Pourtant. !cur consultation n'est facile qu'en apparence. la plupart des noms des immigrants 
roumains etant diflicih::ment retrouvables. car ils ont ete mal orthographies (ou orthographies 
phonetiquement) par Ies autorites d'immigration de l"epoque. De plus. unc partie (hcureusemcnt. 
pa~ la majorite 1) de ceux qui nous interessent ont ete recenses comme des citoyens autrichiens (ou -
dars quelques cas -- commc des Ruthencs / Galiciens I Russes ct memc Hongrois. etant donne la 
eroximite de la Bucovine avec ces regions), sans qu'on indique toujours leur origine ethnique. 
_oK Ou dans lt:s autres ports canadiens de la cote Est de l'Amerique (Quebec. Halifax, Saint John). 
ayant toutcfois commc destination linale Montreal. 
'

09 L ·etablissement des premicrs Roumains de Bucovine dans l'Oucst canadien avait deja 
conmence une deccnnie plus tot. vers 1880. l'Ouest canadicn representant d'ailleurs la premiere 
regon du Canada ou Ies immigrants Roumains se sont etablis. 
"

0 :C:t cn utilisant des lettrcs ditTerentcs de celles employees par la langue roumainc pour reproduire 
Ies ;ons que Ies noms / prenoms cn question contenaicnt. 
"

1 ~crit Novak. 
'" )On nom apparait parrni Ies passagers de Baumwa/1. Voir le site www.ancestry.ca, ă l'adresse 
httr ://search.ancestry .ca/Browsc/view .aspx?dbid= I 263&path=Quebec%2c+Quebec. 1893 .OS. Baum 
wall.S&sid=&gskw&dnyref=I (pagc consultee le 24 aout 2010). 
"

1 \Jous savons, par contre, qu'elle s'etait embarquee soit a Hambourg, en Allemagne (le cas le 
plm probable), soit a Anvers, en Belgique et que sa destination linalc etait Montreal. 
'

14 ~crit lgnatz Demitrean. 
cis Les noms des trois Dimitrean apparaissent parrni Ies passagers de Canadian, ă l'adresse [en 
ligre]: http://search.ancestry.ca/Browse/ 
viev.aspx?dbid= I 263&path=Quebec%2c+Quebec. I 895.06.Canadia.4&sid=&gskw&dnyref= I 
(pa~e consultee le 25 aout 20 I 0). 
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Ces premieres presences roumaines en sol montrealais sont suiv1es 
rapidement par d'autres Ies annees suivantes, bien que - tout comme pour Ies 
premiers noms cites - ii nous serait impossible d'affirmer avec certitude qu'il s'agit 
dans tous ces cas des individus d'origine ethnique roumaine. Mentionnons ainsi Ies 
noms d'Ivan Danciuc21 6, 55 ans et d'Alexandru Ciome?'7, 31 ans, voyageant tous Ies 
deux sur Christiania et arrives a Montreal le 30 avril I 896 21

x_ Si pour le premier nom 
ii peut y avoir des doutes concemant son origine ethnique, Alexandru Ciornei ne peut 
etre que d'origine Roumaine219 

- ruthenise, probablement220 
- car ce patronyme se 

retrouve a plusieurs reprises dans Ies registres des paroisses roumaine et 
bucovinienne de Montreal, au debut du XXe siecle. 

Sur le meme bateau qu'lvan Danciuc et Alexandru Ciornei, Christiania, se 
trouve aussi Ana Lacusta221

, de 20 ans. Originaire d'Autriche22
\ celle-ci voyage 

seule et a comme destination finale Winnipeg, au Manitoba. Tout comme Procop 
Ciomei223

, de 29 ans224, qui arrive a Montreal quelques mois plus tard, le 15 octobre 
1896 sur le meme bateau Christiania, en provenance de Hambourg225

. Sur 
Christiania voyagera aussi au cours de la meme annee 1896, Maria Nichiforiuc226

, 26 
ans, debarquee a Mont~eal le 18 _ ao~~ I 896 e~ 

00
a1ant comme destination finale 

Edmonton, en Alberta, ou se trouva1t deJa son man-- . 
A partir de 1897 le nombre des personnes d'origine ethnique roumaine 

arrivees a Montreal - de passage ou pour s'y etablir - va se multiplier, bien que 
souvent Ies noms de celles-ci soient encore erronement associes a d'autres ethnies 

216 Ecrit Danczuk. 
217 Ecrit Czornv. 
21

K Leurs nom; apparaissent parmi Ies passagcrs de Christiania. parti de 1-lambourg (avec escale a 
Anvers) et arrive a Montreal au printemps 1896. Voir pour cela l'adresse [en ligne]: 
http://search.ancestry.ca/Browse/view.aspx')dbid= I 263&path=Quebcc%2c+Quebec. I 896.04.Christ 
iania.S&sid=&gskw&dnyret=I (page consultee le 25 aotît 2010). 
219 Outre le fait que le nom Ciornei est assez repandu en Roumanie. ii vaut la peine de mentionner 
ici le nom du grand editeur roumain Scarlat Ciornei. proprictaire de la celebre maison d'edition 
bucarestoise de l'entre-deux-guerres. Nafionala Ciornei. 
"° Ce qui expliquc pourquoi ii est mentionne comme --(ialicien ... 
221 Ecrii Anna 1.akusta. Pour la mention du nom d'Ana Lacusta. voir l'adressc citce plus haut (note 
218). 
222 Cest-a-dire de l'Empire austro-hongrois. mentionnc toujours (cn anglais) par Ies autorites 
canadiennes de 1·epoque commc " . .Justria ... 
::., Ecrii Prokop Czomy. 
,,~ Probablement, une parentc d'Alexandru Ciornei, mentionnc plus haul. 
"' Pour cela. rnir Ies listcs des passager, arrivcs le 15.1 O. 18% sur Chrisrianiu. a l'adresse [ en 
lignc]: 
hllp://search.ancestry.ca/Browsel\ iew.aspx?dbid= 126.1&path=Quchec0 !,2c·0 ()ucbcc.1896. I O.Chris! 
iania.2&sid=&gskw&dnyret= I (pagc consultee le 26 aotît 20 I 0J. 
226 Ecrit Nikiforuck. 
227 Pour l'arrivee de Maria Nichiforiuc et la mention de la prcsencc de s011 mari ,i Fdmontun. voir 
l'adrcsse: 
http://search.ancestry.ca/Browse/view.aspx?dbid= I 263&path=Quebec0 o2c-> Quebcc.1896.08.Christ 
iania.J&sid=&gskw&dnyrel=I (page consultee le 26 aoCn 2010). 
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est-europeennes. Mcntionnons quclqucs cas. 1: y a tout d'abord Teodor Lacusta228
, de 

40 ans, lequel debarque a Montreal avcc sa femme Ana et son fils Nicolae le 19 aout 
1897, apres avoir voyage sur Armenia de f-lamhourg. via Anvers,jusqu'au Canada229

. 

Sa destination finale: Lake Dauphin, au \fanitoba. Vers la meme destination se 
dirigeront Anton Hnatiuc230

, 49 ans, et sa lamille, arrives a Montreal au meme 
moment et avec le ineme bateau~ 31

. 

Tout comme Ies Hnatiuc, Ies Voronca seront des noms connus pour toute la 
communaute roumaine montrealaise de l'entre-deux-guerres. Mais, tout comme dans 
le cas des Hnatiuc, Ies premiers Voronca mcntionnes par Ies documents, sont ceux 
etablis dans l'Ouest canadien et pour lesquels la viile de Montreal n'a represente 
qu'un lieu de passage. Cest le cas, par exemple. de Nicolae Voronca23 2, lequel -
parti avec sa femme et ses cinq enfants de Hambourg - arrive a Montreal le 2 mai 
1897, ayant comme destination finale Winnipeg231

. II fera ce voyage outre-Atlantique 
sur le meme bateau -Arcadia - que Ies freres Rosca23

\ Nicolae, 35 ans et Vasile, 37 
ans, qui se dirigeaient eux aussi vers la meme destination manitobaine235

. 

Le meme constat que celui qui implique Ies Hnatiuc et Ies Voronca s'applique 
a deux autres familles roumaines arrivees a l'epoque au Canada. Les premiers 
Popovid36 et Tofan arrivent a Montreal237 

- sur Hispania - le 22 juin 1897, en 

''
1 Ecrii Todor Lakusta. 

''
9 Pour Ies noms des mcmbrcs de la familie Lacusta. \Otr la liste des passagers du Armenia, ii 

l'adressc: 
http://search.ancestry.ca/Browse/vicw.aspx'?dbid= I 263&path=Quebec%2c-t-Quebec. I 897 .08.Arme 
nia.3&sid=&gskw&dnyret= I (pagc consultee le 26 aout 20 I 0). 
'

30 Ecrii I lnatiuk. Bien quc le patronyme Hnatiuc - tout comme d'autres noms de familie qui 
apparaissent ici - est evidemmcnt d'origine slave (ruthenc · ukrainicnnc. Ic plus probablc). ii est 
porte ii l'epoque deja. tout comme aujourd'hui d'ailleurs. par beaucoup des Roumains. suite a leur 
cohabitation awc ccs populations d'origine slave. Unc caractcristiquc particulicrc de la Bucovinc. 
tant par rapport ,1 la (ialicic. a\cc lcquel clic s·avoisinait a l'epoque, que par rapp011 au rcstc de la 
Roumanie. dont elle a fait (ct fait partiellcment encore) partie. est d'ailleurs la presence de ces 
patronymcs se terminam en iuc. consequcnce du processus de ruthenisation lorcee quc la province 
a subi de 1775 a 1918. 
'·

11 Voir la note 230. 
,,: Ecrii Wronka dan, cc ras. Vornnka dans la plupan des cas ou ii est cerit par Ies autoritcs 
canadic11ncs. 
'

11 Pour l'arrivcc de la familie Nicolae Voronca a Montrca:. au printemps 1897, voir l'adresse [ cn 
ligne]: 
http::/search.anccstry.ca/Browsc1 view.aspx'?dbid= I 263&path=Quebcc%2c+Qucbec. I 897 .05 .Arcad 
ia. I 5&sid=&gskw&dnyrel= I (pagc consultce le 27 aout 2010). 
'" Ecrit Roszka. 
'" Pour la pagc du registre de Arrndia ou apparaissent Ies deux freres Rosca. voir 1 'adresse [ en 
lignc]: 
http://scarch.anccstry.ca/Browsei\ iew.aspx?dbid= 1263&pat:i=Quebcc%2c+Qucbec. I 897 .05.Arcad 
ia. l 2&sid=&gskw= (page consultee Ic 27 aout 20 I 0). 
"

6 Pour la presence de Nicolae Popovici (ecrit Nikolay Popowitzy) a bord de Hispania, voir 
l'adressc: 
http://search.ancestry.ca/Browse/view.aspx?dbid= I 263&iid=l1'1CANQC I 865 _ C45 I 800 I 32&dnyre 
f=I (page consultee le 27 aout 2010). 
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provenance de Hambourg, mais on sait qu'ils n'entendent pas d'y rester, car leur 
destination finale declaree est la viile de Winnipeg. Pourtant, une decennie plus tard 
on rencontrera souvent ces deux patronymes dans Ies registres paroissiaux des eglises 
roumaine et bucovinienne de Montreal. Probablement que soit ces premiers membres 
de deux familles ne sont plus partis, soit d'autres membres de leurs familles sont 
partis de Bucovine sur Ies memes traces que Ies predecesseurs, quelques annees plus 
tard, s'arretant finalement a Montreal. 

Une annee plus tard, le 24 avril 1898, on voit debarquer dans le port de 
Halifax - qui sera d'ailleurs durant Ies deux premieres decennies du XX" siecle le 
principal port d'entree pour Ies Roumains bucoviniens au Canada - un certain Ion 
Moloci238

, fermier, de 21 ans, originaire d' Autriche, qui s'etait embarque a 
Hambourg sur Bulgaria, mais dont on ne sait pas quelle etait sa destination finale239

. 

Probablement Montreal, car exactement 15 ans plus tard, en 1914, une de ses 
parentes, Ilarie Moloci, fera partie du celebre groupe de 12 Roumains qui se sont 
adresses aux autorites legales de la province de Quebec pour obtenir le droit de se 
constituer en corporation, en vue d'eriger une eglise roumaine a Montreal. 

Arretons-nous, pour clore cette etude, aux annecs 1899-1900, qui closent a 
leur tour le XIXe siecle, un siecle qui avait marque Ic debut de l'immigration 
roumaine en Amerique du Nord. Ces deux annees se caracterisent par une aftluence 
de plus en plus massive des Roumains bucoviniens vers le Canada, annorn;:ant en 
quelque sorte la grande vague migratoire roumaine bucovinicnne des annees 1906-
19 I 4, dont la destination principale sera la viile de Montreal. C'est alors que la 
communaute roumaine montrealaise se constituera veritablement. 

Mentionnons donc dans ce contexte de fin de siecle l'arrivee des familles 
Andoni et Diacur240

, voyageant sur Palatia, debarquees a Halifax le 26 avril 1899 et 
ayant comme destination finale Winnipeg, au Manitoba et Ies familles Cozac et 
Moldovan241

, debarquees ces dernieres a New York en mai 1899, mais se dirigeant 
vers la meme destination finale. Pour 1900 nous avons retenu l'arrivee des familles 
Avram, Balan, Basarab, Cucu, Corbu, Pitu et Sarafincean24

\ originaires d' Autriche, 

'·
17 Les Tofan sc 1rouve111 a hord du mcmc haleau quc N. Popovici. mais kurs noms apparaissenl it 

la pagc: 
http://scarch.anccstrv.ca/Rrowse/view.aspx'?dhid= I 263&path=Hali fax%2c- Nova-Scot ia. 1897 .06. 
Hispania.2&sid=&gskw&dnyret~I (pagc consullee le "!.7 amil 2010). 
cJH Ecrii Moloch. 
,.w Pour la page du registre (la 13""'") ou est menlionnc 1011 Moloci. \'Oir l"adrcssc [cn ligne]: 
http://search.ancestry.ca/Hrowse/view.aspx"dbid= I 263&path= Hali fax''.i,2c+ No\·a,Scotia.1898.04. 
Rulgaria.13&sid=&gskw= (page consultei: Ic 28 aout 20 I 0). 
,~o f:crit Diakur. Pour Ies lamilles Andoni et Diacur. voir k registre de Pulutia. a l'adresst:: 
http:1/search.ancestry.ca,'icxeci'?htx=View&r=5543&dhid= I 263&iid=IM('AN()C I 865 __ ("4519-
00541&tii=Maria&ln=Andoni&st=r&ssrc=&pid=3501713 (page consultcc Ic 29 aout 20 I 0). 
'~

1 Ecrits Kosak el Moldowan. Pour Ies familles Cozac .:1 Moldovan dcharquces Ic 21.05.1899 it 
New York, voir Ies pages 4 et 14 du registre de Palutiu. a l'adresse suivante [en ligne]: 
http://search.ancestry.ca/Browse/vie\\- .aspx?dbid= l 263&path=Hali lax%2c+ NO\ a~ Sl:otia.1899.05. 
Phocnicia.1 &sid=&gskw00 (pagc consul tec Ic 29 aout 20 I 0). 
,.1c Ecrits Bassarabe, Kukul, Korbul, Pitz et Sarafinczan. Pour l'arrivce de toutcs ces familles 
d'origine roumaine, consulter Ies pages 5. 7, 12 et 17 du registre de Arcadia. ii l'adresse suivante 
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voyageant toutes sur le mcmc hateau. Arciu!ia. en provenance de Hambourg et 
debarquees a Hali fax, le 2 juin 1900. Nous ne conn.ai~sons pas la destination finale de 
tous ces gens, mais nous supposons qu'unt: partie d'entre eux se sont etablis a 
Montreal, car leurs patronymes se retroll\ ent frequemment a partir de 1914-1915 
dans Ies registres paroissiaux des eglises rournaine et bucovinienne de cette 
metropole canadienne. 

The First Romanian Presences in Montreal 
(End of the t 9th Century-Beginning of the 20th Century) 

(abstract) 

This study makes an attempt to trace the beginnings of the Romanian 
community in Montreal. The origins of this community are to be found to the end of the 
19th century, when the first Romanian presences are registered in the Canadian biggest 
metropolis al those limes. 

Relying upon the quantitative data - delivered by the Canadian censi ofthe time, 
but also by other sources - this study reconstitutes the number evolution of this 
community by the eve of the First World War. lt also makes the first distinction between 
the immigrants in Montreal that came from the Romanian Kingdom - of Judaic origins in 
their greatest number - and those of Romanian ethnicity - most of them originated in 
Bukowina, province under the administration of the Austrian-Hungarian Empire at thise 
times. 

The study prescnts the social-politica! and economic context that provoked the 
phenomenon of thc migration, in the case of both the Jews emigrated from Roman ia and 
the Romanians that lefi Bukowina, hut also the migratory trajectory of hoth of the social 
groups until their arrival in Canada. lt also insists upon the process of integration of the 
first wave of Jewish immigrants in Montreal and their impo11ant contribution to the 
social-cultural lile of the metropolis on the bank of St. Lawrence river. ln the case of the 
Romanians from Bukowina, the intluence of thecohabitation with the Ruthenians and 
Jews is cmphasized, when referring to the bcginnings of thc cmigration proccss towards 
Canada, and the study makes an attempt to identify as accurate as possible the moment 
when the first immigrants of Romanian origins reached Montreal. 

[ en ligne]: http://search.ancestry.ca/Browse/ 
view.aspx?dbid= 1263&path=Halifax%2c+Nova+Scotia. I 900.06.Arcadia.1 &sid=&gskw=Maria+S 
eralinczan (page consultee le 29 aout 2010). 
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